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‘PARLEMENT PROVINCIAL

ABSEMBLER LEGISLATIVE

Québec, 14.

La séance est ouverte à 8.15 hrs.
Quelques requêtes sont présen-

» L'une d'elles, présen par
. DeGrosbois, demande l'homolo-
on des écoles de Médecine de

val et de Victoria. Elle est #1-
par les évêques Fabre, Mo-

reau et Racine et par tous les pro-
fessours, sauf trois.
M. MERCIER rappelle aux dep

tés que mardi prochain est le der-
mier jour pour 1a déposition des re-
Quêtes de bills privés etle mardi
suivant le dernier jour pour la dé-
Position des autres projets deloi.
Le comité d'agriculture et de co-

Jonisation fait rapport qu’ils choisi
M. Bernatches comme président.
Le comité des privilèges à élu M.

Pelletier président.
Les projets de loi suivants sont
osés :
ote à l'effet d'ajouter “De Vil.
jeuve ” au nom de Joseph Grand

ole.
Acte à l’effeb d'incorporer la so-

ciété Saint-Jesn-Baptiste de Wa-
10.
acte à l'effet a’expliquer l'acte
Viet, chap. 16, coucernant les

  

 

  

  

Acte concernant la protection
des intérêts publics dans les ri-

ruisseaux et cours d’eau.
La chambre .se forme en comité
éral sur le brojet de loi de M.
bidonx, ams idant la loi relative
l’orsteur de l'assemblée léginls-
ve.
M. Rocmom émet l'idée de nome

mer un député orateur.
M. BLANOHET ne voit pasl’oppor-

tunité de créer cette nouvelle cnar-
te. La loi pourvoit déjà d'une mu-
Rière patisfaisente, dans le cas de
maladie à l’absence de l'Orateur.
M. Désxanais appule fortement

1a propusltion du député d'Ottawa.
Ti croit que le gouvernement de-
vrait profiter de l’occasion que lui

ce projet de loi pour nommer
‘un orateur suppléant.

tM. MERCIER Joe law tion
on, qu'il en a

pris note et ge l’examiners.
Le projet de loi vst rapporté avec

un amendement.
Le projet de loi concernant 1'en-

régistrement de certains titres por-
‘tant création de substitution et af-
foctant, a cette hr)des Joefo

ubiss edt ren au e

législation, vor
projet de lot amendant les ar-

icles. 490, 421, 438, et 434 du code
mantolpai touchant les fossés de
ligne et travaux mitoyens est ren-
voyéau comité du code municipal.

projets de toi suivants sont
renvoyés au comité de législation :

Relatif aux enquêtes par sténo-
sraphie dans les causes civiles.

xant le taux d'intérêt payable
aux institutions et corporatione fi-
mancières établies et incorporées.
Les projets de loi suivants sont

renvoyés au comité du Code muni-
cipal :
Pour amender le Code munici-

pal;
Pour amender l’article 1060 du

Code municipal.
Après discussion, l’acte à l’effet

d’amenderles Statuts Refondus de
1a province de Québec concernant
lémission des permis d’ocoupation
ou certificats de vente, ou de loca-

tion des terres de la Couronne, est
renvoyé au comité de législation.
M. BEpaxp demande les docu-

ments concernant le travail des en-

fants dans l’industrie du tabac,con-
cernant le droit de vote à être ac-
forae à certaines personnes, etc., et
u sujet de la taxe de l'eau dans la

cité de Montréal et des amende-
ments projetés à cette fin.—Adopté.
La © est levée à cing heures.

DERNIERES NOUVELLES
CANADA

PENDU I
Les derniers moments de Birehani

WooberocE, Ont, 14—J. Reginald
Birchall a été exéouté à 8.29 heures
am.
Birchall a subi la peine capitale
ur avoir assassiné, le 17 février

ernier, un jeune anglais, nommé

Benwell, qu'il avait entraîné d’An-
glsterre on Amérique. Le meurtre

à été commis dans une savanne,
dans len environs de Eastwood. Le
meurtrier voulnit s'emparer de l’ar-
gent de sa victime,

Détatis

Woopstoox, 18—Birchall, le con-

Éamné à mort, & en, aujourd’hui,
uve entrevue Avec en femme et
Mme West-Jones. Mme Birchail
est restée environ deux heures avec
son mari. Le Rév. M. Wade était
récent durant la plus grande par.
io de l'entrue et est resté avec Bir-

chull presque toute la nuit.
Le bourreau est arrivé à le pri-

son vers 11 heures. Il a dirigé l'é-

rection de la potence. Le condam-
né, voyant les lugubres préparatifs,
remarqua que l'instrument de sup-

plice avait un aspect fatal,

Birdhall, meurtrier

Tine dejefins pas ot ne se leva
ue vers 8 heures de 1’aprés-midi,
À dina alors et déclara qu'il se nen.

tait très bien. Puis regardant les

ouvriers il dit qu’il serait curleux
de savoir cé que ces derniers lui

sépondrajent s'il lear demandait
combien ils étaient payés pour leur
ouvrage.

Birchall à nesuré positivement
u°il n'avait fait aucune confeasion
d'au n’en ferait pas sur l'écha-

d.
sn n'avait nullement l'air anéanti

 

et cette nuit il paraissait en plein

sang-froid. Il a’attendait à être
pendu vers 6 heures.

Les hôtels et les rues étaientrem-
lis de monde à 1 heure, ce matin.
n grand nombre de visiteurs se

son présentés en vain pour visiter
la prison.

 

Derniers adieux

Madame Birchall a eu, ce soir,une
dernière entrevue avec son masi.
Peu de tempe après sept heures,
elle sortit de l'hôtel où elle pen-

sionne, accompagnée de sa BŒUF,

madame West-Jones, et se rendit à
1a prison.

le est restée avec le condamné
Josqu’à minuit passé.

Les derniers adieux ont été des
plus tendres. Mme Birchall a 646
reconduite A l’hôtel où un soporte
fique Ini a été administré, et elle
#’endormit,

Aussitôt après son départ de la
rison, le Rév. M. Wade entrs dans
a cellule de Birohall où il passa le
restant de la nuit,

Nouveaux détails

Durant I'aprés-midi, le condamné
à reçu Ia visite de l'évêque de Hu-

ron et du Dr Rice, chirurgien de la

prison.
Vers 7 heures, alors que Birchall

finisssit de souper, une voiture
dans laquelle se trouvait Mme
Birchall, Mme West-Jones et M.

Leethams s'arrêta à la porte dels
prison.
Les trois visiteurs entrèrent dans

la prison, mais senle Mme Birchall
se rendit auprès du condamné à
mort.
Mme West-Jones etMmeLeetham

se rendirent au bureau du gouver-

neur pour yattendre Mme Birchall.
Dane ce bureau se trouvaient,

derridre un bupitre, une pile de

corde et de poulies. En la voyant
Mme West Jonesfaillit s'évanouir.

Elie n’eut pas la force de demeurer
plus longtemps densie burèau et,
dursnt quelque temps, attendit
dans la rotonde de la prison.
A 8 heures elle sof.it avec son

compagnon et retourns à l'hôtel,

laissant Mme Birchall avec le pri-
sonnier.
À 9 heures elle revint encore à la

prison avec son compagnon.
Plusieurs reporters attendirent

leur sortis.
À minuit, ils étaient encore dans

le sombre édifice. Duns les bureaux
de télégraphe,lesjournalistes fati-

ués écrivaient leurs derniers feuil-

ots de copie, Les lumières élec-

triques ne brillaient plus. Tout

reposait dans la ville, Mais, dans

l'étroit corridor de la prison, deux

cœurs s'unissaient pour la dernière
fois sur cette terre.
À une heure du matin ils étaient

encore en conversation. Durant ce

dernier entretien et tandis qu’ils se
faisaient leurs derniers adieux, le

géôlier Forbes était près du con-
damné et de sa femme.
Quelques secondes plus tard, l'é-

poussé en pleurs se séparait de son
mari...
Mme West Jones, qui l'attendait,

aidait & remonter en voiture cette
pauvre temme déjà veuve aux yeux

de la loi. Arrivée à l'hôcel, Mme
Birchall monta dans ea chambre

d’un pas ferme. le Dr Troy lui

avaispré aré une potion.
Après le départ de sa femme,

Bircball demeura en com agnie du

Rév. Wade et du géôlier For
Le bourreau

Lebourreau était arrivé dans la
soirée, accompagné d’une douzaine

de reporters; mais avant de pou-

voir entrer il dut prouver son

identité au gardien Midgeley avec
l’aide du député-shérif. Ennuyé de

cette difficulté, l’exéouteur des

hautes-œuvres menaçait de retour-

ner à Toronto et de laisser sa sinis-
tre besogne à un amateur.
L'exéouteur des hautes-œuvres

se nomue J. R. Kadclive. Il était
employé au Bunnyside Club en qua-

lité de maître d'hôtel ; mais il a dû

donner sa démission avant de par-
tir de Toronto,

11 n déjà pendu trois personnesau
Canada.
le garde Midgeley est un sergent

de I" Oxford Rifles,” un vieux sol-
dat qui ne connaît que ss consigne,
et, hisr soir, 6a consigne était de

n’ouvrir la purte à personne.

—Je ne l'aurais paslaisser entrer,
dissit-ii quelques heures plus tard,

si je n’avais pastenu à ce que la

bezognefût bien exéoutée, et je lui
ni dit, continua-t-llen désignant le

bourreau endormi sur le sofa, que

s'il ne travaille pas bien je l'assom-
merai.

Birchall # causé quelque temps

aveo Forbes au sujet de ses affaires
temporelles. II n'a que peu de
chose à laisser À mes héritiers:
1,500 que son livre lui à values et

150 qu’il à rogues de la part d'un

muséiim de Toronto désireux de

pusséder les vêtements qu’il portait
le 17 février.
Tous les gardiens semblaient fas.

cinéa de voir approcher l’heure fa-

tale, car Birchall avait toujours été
très courtois envers eux,

Le dernier éerit de Birohall

Dansla crainte que quelque jour.
nalne fabrique après ss mort une
confession imaginaire, Birohal éori-
vit le document suivant:

+ Prison de Woodstock
“10 nov. 1890.

Tous droits réservés.

“81 après ma mort il paratt dans
la presse ou de n'importe quelle
autre façon une Confession par la-

quelle j'avouersis que j'ai proté
en aucune façon la main eu
meurtre de M. F.C. Benwell, ou
que j'ai eu personnellement con-
naissance du dit meurtre, ou que
j'ai eu quelque chose À faire aveo le
meurtre du 17 lévrier, ou autre

jour, où que iu su quece meurtre
devsit nvoir lieu, ou quelque autre
rapport annonçant d’autres faits
Que ceux que j'ai mentinnnés avant
cette date, je remets ce document
à M. George Perry, de Woodstock,
Ontario, afin qu'il sache que toute
confession de ma part qui pourrait
être publiée serait entièrement imac
ginaire,
“Ceci s'applique aussi à mon his

toire publiée dans le Mail, et dans
laquelle je n'ai jamais fait do sem.

 

 bluble confession. Je désire que ie 

a Miner
public s'en tienne exclusivement à
ce que j'ai dit.

(Signé)
Ræa. BIRCHALL.

Woopstock, 14—A 5.18 heures,
le condamné ouvrit les yeux, re-

garda les personnes qui se trou-
Vaient c ins l'office et se rendormit.

Quelques minutes après il se
réveilla de nouveau
qu’on lui eus dit apt avait

encore une heure dormir
il referma les yeux et parut repo-

ser tranquillement. 6 h.30 le
cuisinier se disposs à préparer le

déjoûner de Birchall. Ce déjeûner

avait été commandé pour six heu.

res. llétait composé d'œufs po-
chés, de pêches et de fraises de con-
serveok de café. Le déjeûner fut

porté dans ls cellule le Birchail
Eiders six heures pré-

08. pernitre toilette
Le prisonnier manges très peu et

fit sa dornière toilette.
M mit une chemise de flaneile

blanche, un gilet et un paletot,

après avoir demandé à Forbes de

lui mettre, après l’exécution, une

chemise blanche, un collet et une

gravate. Il dit qu’il ne voulait pas
porter de collet au moment de son
exécution, de peur que lebourreau

n'éprouvât des difficultés pour pla-
cer In corde autour de son cou.

Birehall, écolier
A six heures une foule considéra-

ble était réunie autour de la pri-
son. A sep’ heures et demie le dé-

uté-shérif Perry se montra et

es portes de la prison s’ouvrireut
pour les privilégiés. Cent trente
ersouncs environ ee massdrent
levant l’échafaud.
A 8 heures moins 25 minutes, le

bourreau fit son apparition, la

corde à la main, et commengs fm.

médiatement à faire ses prépa-
ratifs.

La potence

La potence était composée de

trois plèces de six pouces carrés.
La corde fatale était disposée

de telle façon ue, vand le

poids serait lâché,le con amné de-

vait être enlové à quatre pieds de

hauteur.
L'exécuteur, vêtu de noir, prépa-

rait ses appareils en fumant sa
Pipe.

urant ce temps la foule enva-
hissait peu à peu la prison.
Des enfants s'étaient perch(s sur

le mur ouest.
A 8.15 heures, le bourreau ayant

terminé ses préparatifs, rentra dans
le bureau et changea de paletot.
A 8.23 heures le bourreau fat prié

d'aller chercher son prisonnier. Il
mit environ deux minutes à lui at-
tacher les bras derrière le dos à
l'aided’une courrole.
À 8.95 heures,le Rév. Wade se di-

rigea vers la potence en lisant le
service des morts. 1) était suivi du
Dr Chamberlain, de A. D. Stewart
et du dévuté shérif Perry. Le pri-
sonnler venait ensuite,

Phils comme un mort,

mais très résoiu. Ses mâchoires
étaient fermées avec force, Il des-
rendit les edcaliers. Il marchait
d’un pas ferme. Sn chevelure et
ses moutaches noires de jai fai-
salent ressortir la pâleur de son vi-

Fes assistants étaient cependant
presque aussi pâles que le condam-
né à mort. _En bas la procuxsion se
reforma. M. Leetham se plaçaà
côté de son ami ot mit sa main
dans les siennes. A droite de Bir-
chall marchait M. Perry.
À 15 pas de la potence on s’arréta

et le Hév Wade psalimodia le servi-
ce divin.
On ne pouvait voir aucun signe

de frayeur dans le regard de Bir-
chall,” 1l est impossible de décrire
l'expression de sa figure à ce mo-
ment.

Plusieurs hommes pleuraient par-
miles spectateurs. Quand le Rev.
Wade prononça le mots :

« Dust te dust”
Birchall alla ss placer sous ls po-

tence. Puis il embrasse son ami,
M. Leetham.
Le bourreau attache les jambes

du condamné, Le Rév. Wade lui
snisit les mains ot l’'embrassa, puis
continua À prier tandisque le bour-
reau mettait le copuchon noir sur
la tête de Birchall.
À 8.29 heures le Rév. Wade pro-

nonça les mots: “‘Délivres-nous du
mal,” et au méme instant le corps
de Birchall 6tait enlevé & cing pieds
de terre, Une demi-minute plus
tard les convulsions commengaient
ot A 3.304 heures elles cesasiont,
A 835 hrs, le Dr Chamberlain

déclarait que Birchall & rendu le
derniersoupir.

Enquête post-mortem
Le coroner McLay n tenu une

enquête sur la mort du condamné
et a rendu le verdict suivant:
+ Mort par strangulation.”
Les geôliers et le Dr Chamberlain

disent que l’exécutlon à été bien
conduite. Ce dernier ajoute que
Birchall n’a pas dû souffrir pen-
dant plus de trois secondes. Le ca-
davre sera enterré dans la cour de
la prison.

Prétendn sssassin do Benwell
OTTAWA, 14—Le chef de police

MoVerty a regu aujourd’hui, de
Washington, une lettre dans la.
veille un individu prétend être9

l'auteur du meurtre de Henwell.
Mais son histoire n’est pas accep-
table.

Un père qui vend as famitle

Haurrax, N, E., 14—Il x a quel-
ues mols, nn nommé William Gif-
ord, de cette ville, avait fait un
marché aveu un nommé Geo
Thonson, par lequel il Lui vendait
sa femme et sen enfants pour la
somme de $40, à 1a scule condition
que Thomeon prît soin des enfants
jusqu'à l'âge de sise ann.
La femme et les enfanta furent

transportés au nouves: domicile et
tout alla bien, jusqu'à ces jours
derniers, alors qu’il surviat quel.
que querelle de ménage.

Bref, Tiiomson ont  ncousé de
cruauté envers deux do ees enfants
adoptife et de sun sponse achetée.
La justice n’est emparéo du caset

les enfants seront probablement
pinces dans une institution de cha-
mn

et après |

 

   

UÉREC, 14—Le vapeur *“Kehr-
welder,” dela lign Anas, Venant

de Hambourg, est arrivé ici ce
soir, et est reparti pour Montréal’

Le général Boulanger au Cansde
OTTAWA, 14—Le comte Dillon, aé-

tucllement ici, se propose de se

fixer définitivement dans la Colom-
bie Anglaise. Le général Boulanger,

qui vient de quitter sa retraite de
Pile de Jersey, va probablement
venir A son tours'établir au Canada.

  

 

ETATS-UNIS

Collision

Pirresuna, Pe , 14—Unecollision
s'eat produite ce matin, vers sept

heures, entre la première et la se-
conde section de l'express, pris de

Florence (Pe). Deux passagers ont

été tués et onze blessés.
L'accident est dQ à un fort brouil-

lard qui «a empêché l'ingénieur de

voir la première section de l’ex-
press à temps pour arrêter le train.
 

EUROPE

La reine eu Halle

LONDRES, 14—On dit que la Reine

Victoria ira pusser l’hiver à Flo-
rence.
Le onrdinai d'accord avec Léen XIE

Rome, 14—Le discours du cardi-

nai Lavigerie, dans lequel il prône

l'union de l'Eglise et de l'Etat, à été

préparé en colliboration avec le
pape Léon XIIL
Le chef des catholiques on Allemagne

BERLIN, 14—L& santé du Dr
Windthorst, chef du parti catholi-
que, en Allemagne est dans un état
très précaire. est atteint do ma-
Indie On cœur et ses médecins lui
ont interdit de se mCler de politi-
que.

 

LA JOURNEE DE L’OUVRIER AUX
ETATS-UNIS

MEXIQUE
—LA—

LOTERI

BENEFIOENCIA PUBLICA

(CHARITE PUBLIQUE)
ETABLIE EN 1878

N'ayant aucun ro) AYO AUCUNG OOM,
@nlo so lisdni méme not Led
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Le Prochain Tirage Mensuel
sura lieu dans ie

PAVILLON MAURESQUE
— DE Là —

VILLE DE MEXICO
JEUDI, LE 4 DEC.

Prix Capital . $80,000
Par les conditions du contrat, 1a compagnie

doit déposer le pluit montant de tous les prix
compris dane le tirage, avant de pouvoir ven.
areunsoul billet, etrocevoir le permis officiel
suivant:
CERTIFICAT :-J6, pat les présentes, certifio

que de Londres et Mexico a en dé-
pôt les foide uécexuires pour garantir lo
paiement de tous las prix Qui seront gagués
ou tirage dois Loicrinde Bionfaisance Pu-
blique.

APOLINAR CASTILLO, Intervansat.
De plus,la compagnie est requise de dietri-

buer cinquante-six pour cent de la valeur de
tous les billets en x--une proportion plus
élevée que n'im quelle autre i0terie.
80,000 BILLETS À $4.00. $320,000

Prix des billets. Argent amériosin,

Billets entiers Gé demi billets $i, quarts
de billets 81.

LISTEDES PRIX
Prix canital do § 0.00.

  
1

Pet 1alde 2.100. Is 4

1 bas cabital deo 10,000, fate om
JGrand prix de %00 OX
Spnx der
éPrixde A.
ioirixde 100.
100 Prixde 100
HoPrixde UN
86iPrixde

PRIX APPROXIMATIFS

1te Prix de approximblils du prix

160 Prix d apprit sens $000e xPP do Twn 1200
ù A due1% Prix de 840 approximatif duprix

 

6000
terminoux de $30.decilesvw Prix ale Ohdisk10m

trs Prix ne montantà i800
L'on paie tous len prix vemdus aux Etats.

Upis en vleln aren: amérirain.
tte vos Femises par lettres ordinaires,

contenant de la mtsotiuio VE inake des man
date, Money Otis qui sont émis toutes

les compagnies, exprosses où par New-

York Exchanice
Adresses U. BASETTI,

Cité de Mexico,
Mexico.

avrii-les 6s-ia

br PAUL ROYAL
Démonstratour d'Anntomie à l'Ecole de Me

cineot de Chirurgie de Montreal,
a (ransporie ses bureaux ud

No 196 — rue Saint-Denis -- No 12)
Consullations* Medecine et Chirurgie, Be 10

du tmutin; 1 43 heures après-midi : 7 à $
beures soir, 953 1x

ABRIQUK UF RANDAGES DE MONT-
réal.--f, Hudson, manufacturier de toutes

datéco: d'appareila pour difforniités, banda:
RPS. AUP brotoiles, béquilles, membros
artificiels, etcx Attention epecinie Sora dow.

Une dame re tiendra &
tre Uraig, Montrval
Win

 

 

  

née aux vnfmats,
votre service (87

Les Demoiselles Bassinet
Ont l'honneurd'annoncer au public qu'elles

ont ouvert au

No 1701, RUE SAINT-DENIS
in Mmagsein où cles nocmiperont -

ection de Robe, Chageaux. antam.
ton, Jackeis, rita Tronsecmux, Fl .

vrage de Fantaisie ofrer
ne visite Got svilicitée Be

        J marchand-tallleur,
eo Bouvosti Maçasin ourert depuis lu ieF

sepiemtue 1304, rue Ontario, entre les rues

im
Jaoques-Lartier ei Amherst. Montreal
————

J.° toi-derant de la rue Dorchester)
MANCHONNIER

1801. Rue Béfinte Catherine.
Près de Ja rue Saint Dominique.

Fourrures toutes sorivn nettoyées, tein.
tes, Ijanes3 faites b neuf,
Bpéoialité ; Gilets en seal nour damesot

dessus on seal pour homiusa. [=

AJTOSTLLE,nL

73, RUB SAINT-JACQUES

Argent à sur bypot! se, Réglement
« ep T panne

18

 

 

de suo
Ball 2776,

  

x. x
CADEAUX DE NOCES

UTILESetELEGANTS
AUX PLUS HAS PHIX

 

WATSON & PELTON

eortimunt d'effeu pour hommes, convenables

ct Fourebeiteu, loa meiile Ebeitiell, Lam-

208, ete, où.

X

CHIRURGIEN-DENTISTE

Extraction sans doulonr. Dentiars falta

l4 RUE St-FRANÇOIS-XAVIER

cles de toilette de premier choix, te] que par-

83, Rue Saint-Sulpice
Invitent le pubic aller voir lo grand as.

pour C'ateaux de Noees: nterie, qualité
A 1, et vatielé Imincase ; Cuillers, Conteaux

fs de salons, LA es detable, Morlogon
‘ajence artistique, articles Mows Hose orva-

On coilicite uno visite,
38-jno <l! à
BE

—_—re rer

De F. D. MONGEON
. .

116, Rue. Saint Denis
Au-dessus de ia pharmacie Barldon.

dupres les procedenies plusnouvenux. Ub.
turation en or, elo. 10—la

a
J. B. DEGANNE

COIFFEUR ET PARFUMEUR

On trouvers toujonrs & nos ateliers, nn
service dos plusreguliors, aad tous les arti-

fums, huiles-envons et rasoirs, etc. Lous des
premiers fabriquants « uropeens. 105—a

B. HUTCHINS & CIE
Agents d'immaubles de location etfazeciers

Bâtisse de Ja New-York Lifs
CARRE DM LA FLACK D'ARMES, MONTREAL

CFM QUI DESNENTDE BONS PLACEMENTS
1 GREC AIG: ut vendre ana inner prom

è ral riétés mont invités ot
nous voir lw. édiatement, Nous ne char
goons rien pour les annonces. ot n'exigoonn
aucune 6 vomissions A moine quo la vente ps
août faite pur nous ou par notre influence.

BR HUTCHINS & CIE,

ChambreNe #1, Halisse New-York Lite.

ARGENT A PRETER
Sur propriates de viile et bonnes lormes

B.Hutchins& Cie,batisse de la New-YorkLife
si—juort ieee

V.LACOMBE
Architecte ot Mesureur

1213, RUE NOTRE-DAME, 1213
MONTREAL 104

 
 

GEORGES VIOLLETTI
Fabrieant d'instruments de Mucique, lnsteu-

ments de Faniaro ot d'Harmonie

Réparations de touts sorte, Préz modérés

1655 rue Notre-Dame, Montréal

Ches Laurent, Laforce & Cle, marchands
de Cordesde Pianos Aiées

O. FORTIN
MÉDECIN-VÉTÉRINAIRE

Heuresde Bureau: 5 à 10 a.0,; & à 6 pm

BUREAU ET INFIRMERIE:

12—RUE ST-URBAIN — 12
Ascicnne plane de Geo, Bwinburne.

Téléphone Fédéral : 687,
Bureau du sof: 18 rue Champ de Mar,
Traitement aeloutes wisladios des animate

estiyues, in

 

6.NEVERie
Offre actueliement cn vente, à prix réduite
des Montres d'or et d'argent. bagues et bou-
vies d'oreilles orases de diamants, bijoux en
or ct en argent, pendules, arkentorie ot tong
autres articles que l'on (rouvre dans uo mage.
rinde bijoux de presuier ordre. Les personnes
ul ont | jntention de fairedu-gchataferons
vien dans Jeur propre interét, de venir àcet
établissement araût d'aller ausurs us

Il n'y a rien d'ennuyeux
Pourles amateurs de gravures comme de

voir dane d'autres intérieurs les duplicita
des oadees qu'ils ont chez eux, Quiconque
fides son ouvrage à À
45 rue » PERL Complor avoir les der.
vers dessins atsericalus ot ne ttourves nulle
part Jos dunlicatado cen radeon, oo hire
les vleux 161706 61 on Brgeniu n les mi-
roirs,_A Toncst de is place Victoria. 1%

¥. ED- MELOCHE
Ancien élève de M. N, Bot re

acta l'école erarte ue

ARTISTE PEKINTRE
Décoration d'edillces publion, religiems 0
yi:

¢ Ronidrare 148. rue den Allemands
Aceliors : 7, rue Sointe-Julle. “a

D. N. GERMAIN & CIE
MARCHANDS DR

Fesronnerie, Del , Tuites, Vernis, Vitres
Lotion, F aisen, Urtonsiles

aired, ole,

1373, rue Ontario, Montréal
Une vin t+ eat renpectuouseniont eolliritéo.
Telaphone Hell Noca cle

1.1.5. ERICHRANID
MARCHAND DE

Ferronncrien. Quincailierien utile, Untes-
sites de Cuisine, etc.

Neo Ma Rue faint Laurent, Mantréal

liberal moors au clergé etpx

  

   

 
 

Facom
cents ute Nar. 

JAMES COOPER
Ralls anionplaquesd'attache, écrou

as Rails, F.6188, 024,

AGENT POUR

Chas Cammell & Ce, Ltd.—Usinen de ler
clopes d'acier Slothgaie ser villeld, Angleterre

John Henry Andrew& Ce. Foniegie d'a
cir Toledo. Rhatl. Id, Angleterre, Acler
pour Quills ob Urelila, us

aggreeeBelcoTavisioe ir etmi
Tios en générui pour mines ot carvive.

Ontario Wire Fencin Irare & Oa ‘lrolilts pour

Deminton Wire Rope Ce. Cable en hroche
pour avensetur, tranamisudon de pouvoir,
grues de va ssa, ote,

Patent Elbow Co, lubricants de coudes
d'un seul orceai

BUREAU: £04, RUE BAINTJACQUES

Téléphone No M. no 1. P, boîte 196%

GARTH & Cie
FABRICANTS

5% a 542 RUE CRAIG
MONTREAL

Venez voir notre nouvel assortie
mentsi complet de

Chandeliers,

Bocs de Gaz,

Lampes,

Globes, ete.

Ces marchandises sont faites d’s.
près les dessins eu Je patrons les
plus nouveaux et se vendent à des
prix excessivement bas. 188]

I. FRECHETTE et CIE
INGENIEURS-MECANICIENS,

Vendeurs et achutours do toules eaèces de

e,

Fmgrinspte
Apparells à (Gaz,

les Engius à vapeur.
ete. ete

Propæiétaire et Fabricant ue la célèbre MA
PEACE À TEA TUNEAU Erovoté datrécholte:

Use Usine ‘Machine Shop.” ent attacks:
l'établissement

Nos 686 ot 688 rue Craig
MONTREAL

Téléphone $945,

A.SCOTT & CIE
Sont détnénagés au numéro

1882, rue Sainte - Catherine
Kn taca de I+ ur aucien magasin,

Assortimant complet de Rijoux, ste,

GRANDE REDUCTION
Sur Tapissories Anglaises, Sa-

nitaires à l'Huile, Amé-
vicaines, eto,

—CHEZ—

O. CAUCHON
—— MARCHAND DE -——

FIR TRIER PEINTURES,AMAre
318, Rue Saint-Laurent, 318

MONTREAL
£.8, Tout on on Peintures, Bianobls
ere vie. exécuté nous le

DIE courtdelai 6: à des prix ès modérés,
Téléphone : oi LUS

n=l

BOIS DE SCIAGE

0. OUFRESNE Jr. & FRERE
2368 Rue Notre-Dame

FT AUX

BASINS DU CANAL PIERDRIARURALE
a tA es

TuLEPHORE No UNREAL

Soleries 3 South Durham. P. Q.

A. HURTEAD & FRÈRES
MARCHANDS DS

BOIS DE SCIAGE
92 Rue Sanguinet

CLOS

 

n PP
me ‘Telephone 198

Basein Wellington, rn face
dureaux du Grand Frons,

Telephone 164

 

   
LAPORTE

FOURNEAUX DE CUISINE
SYATEME FHAITALS NC PUR MATTE

Auses peur familles et hoteis: Couchet
tes ou ter. Portes et Voutes. et toute

eupece d'onvrago enfer

613 Rue Lagauchetiere
MONTREAL

£FUne visiteot sollicitée,

  

 

  

  

   

    
   

ou dut
chargesd

sanonce! ros
Same4af =

28 TIRAGES
Obligations européennes à primes
Ne perdez pas une oocasiun splendide

Tirage chaque mois
Un versement de vous donners lo drol

de peewvire part & KX tirages a.uels. Lasom-
ls YeTeeo sera portée au creuit de l'acheteur

cumine payment partiel de ces ubligations

ORAND PRIX DE $2.000,000, $1,000,000
$100, $50,000, ete. 030s

Nous donnons cotte| occasion de placer de
l'argent sur ces obligations à la variée do
I en vendant lve séfrisr d'obl jons cons
He uant ces tirages au moyen de versements

lenauels (Le $5et le pros P Vorstnient dus
nant immédiatement à loshetour tuua les
rote ue posséde le proprietaire définitif au

pro“bais tir tmunavel dunt neux onerous
kratuleenient a ste apres chaque Wrage,

obligatione seront toujours nchetées
nous an cours du marché i sccoptéss

Moment comme garantie do prat,
ne faut les conjondreavec aucun syatéme

fe loterie et eltes nn ont conviderées de
In vorte par les cours des Kiats- Unin Le sont
seoblicetions porlabos à cotles des Etats

ciræ sont émis: our
tients européons low Pitas hall]

XE BL HO banquier,
#6 et sé Wall ufvet, Now-York

En joignant le premier
fontfoe: qui vous omdros

ment5h cortUTRat donned Tes numérosdesn°
tionw achctien A tTos Le mnt expédié dans toutes

Nous avons ouvert une succursale à
Montréal. chambre No 66 édifice Ia:
périal“ et nous sommes prèta àresevetlr
les urdres. psôtas

ON DEMANDE DES AGENTS. a.

T04-RARCHE OF LANGE
MoDUFFLAMB

VIANDESPROVISIONS, Ete

KTAUX: coin des russ Anderson eb la.
ue Laurent

aaEE
GEORGE PAYNE

ARMURIER
Furie B, £a 12set 2 iBi. crosse do platolet, pla-

‘arabine Flobert, genre Remington
<rgaëo de platulel,wl mi se

tevoivers et cartouches de revolver
Curtou hes chargées sur commande

MAISON TANSBY
708 et 710, rue Craig, Mentrens

A.F.BISUGEUT. pronelétaire, ma

“HOTEL RIENDEAU
(Ancien Hola: <unt-Nisholas)

58 et W PLALL JACQUES-CARTIER
MONTREAL

Cet Hôte ouvert demiérement présente
voûteES auséltoraLlons les plusdir

JOS. RIENDEAV
— PuoraisTams,

ST. LAWRLAUE HALL
 

Cot bli Let “0 t ouvert

oun a roctionde1 vonproie
san ont cin ea. »

RESUne el PE 9eBritanniques À 

N'a e: af rmdaueune À poase pour remuoitre
tu @ ax uÉ, ei à iniroduii de pins dans son
étcl, ‘outes les aucliorations modernes, ce

qui De cvuiribuers peu à rebausser du
Vantage la puvulariié dont jouit déjs cet été
blismment de premiere ¢
Toules les pi sont chau à ia vanne,

M. HOUAN, propriétaire.
MH. MONTOONERT,gérant

“7 La COMPAGNIE

DE VETEMENTS À L'EPOEUVE DE L'EM
DB MONTREAL

Fabrique et Imparte des Imperméahl
dames.st messieurs;Couraries pour che
vaux, Irape pour © 3 Tabliere pour
tures ot snfunta, Uudtres longues. eLa

2184 et 2184 Netre-Dams, Montréal
ne Telepbone Hell 190.

A SICOTTE & FILS

ane, Galvacisée,
Tuyaux melalliques. ets.

331 RUE ST LAURENT
MONTREAL

JA. DORVAL
RELIEUR

Livres Blancs, Réglage,
Brochures, ote. 3%

10,BOE SHNT-FRAGDIS-TaNER, i
OSCAR GAUDET

AVOCAT

1872 rue NotreDame.
=e facedu Palaigde Justios

MAISON PARISIENNE
DART ET PHOTOGRAPHIE

— TENUE PAR —

EMILE LACAS
{Ex-géeantde la maison Muinière, Paris)

VOi CARRE PHILIPPE
za

 

 

Vous Trouverez Votre Avantage
A faire poser dans la sou

bassemont de votre
maison nauve

IN PE EN ASPHALTE
VULCANITE.

ORO. W. RELI, 783 et 785 rue Craig. Mont,
See; Wm) sine

DRF.L.PALARDY
RUE SAIN PJ AUQUES—MONTREAL

MALADIES DE LA PEAU

| ComstrzaTION®Ibe Jsam; 340 pm,

Fénphcacs : Doll iv08. Fédéral, £53 

ANNONCES :

aartions 3jnsirdes tous testours
Autres jpsertions. § {01s pur semaine

« 1 «> . .
Avis de naissaness. mariages ou décès

|

-

Toutes Noilcre et Avis Ppéciaux en faveur de Manuisstares
rations privess et publiques, Conosrtg eté…

La MINERVE, esto

res, capitalision, com)
sunillos los plus & I'aise de la Province.

   

   

a 9pures)qui ove,beplus d'ovanteg Dos

oo, ain que leo

ANNONCE DE

JOHN MURPHY & Cie
Grand avantage

Legrand avantage que les dames ont 68
achetant leurs étoffes à rohes à notre établis
sement, c'est qu'alles peuvent ôtre certaines
dose procurer um article dans le- dernieru
Hoûts, et non pas des étoffes qui ne sont plus
à Le mode dont on veut se débarrasser À tout

  

Des réductions tous les mois et nous n'offrons
pas de bonus pour induire je publio à Venir à

Lotre nagasin, maie nous faisons mieur eù
uvus offrmns en vonte des marchandises de
Qualité supérieure, an plus bas prix.

JOMN MURPHY & CIR

Nouveanx tweeds pourrol
de toutes conor prix DesLe 20012 verge
Nouvelles étfe pour costumes,
sta 1:tttes couleurs, prix depuis Loc la verge

Nouvelles étoifes à robes de fantaisie,
de toutes couleurs, prix depuis Lo la vsrge

Nouvelles étoifes à robes Payees,
de toutes couleurs, prix depuis 10c 1s verge
Nouvelles étoffes à robes doubte largeur,

48 pouces, de toutes couleurs, 3a la
r seulement.

Nouvelles étoffes à robes Amazone.
tout laine. de toutes couleurs.

uf
Nouvelles stoffow A robes Hearlottas, vos

huanoës dans les derniers ote.
lopuis is verge,

Nouveaux tweeds double largeur,
Depuis ét0 Is verge.

Etoiles écossaises à carreaux, tout Lime,
| Depuls Sic verge
Nouvelles étoffes de Paris,

Dans les dernlors at
x, de as. le patron,

Que las dame ui désirent acheter di
étnffes à robes « 0 1importe quel geare wv
hm ches

JUHN MURPHY & OIE,

Echantiliousdsuo6 achantiflour de nos étoffes à robes fournis
 

  

Peluche de soie à bon marehé,

$1.22
Que Tov! mien n'oublient ue Deus
fe . © asons sacep on 20 aoe? 85

F«luche de sole de couleur
‘Toutes ces peluchne mesurent
~ " PourEs DE LARGEUR
Nuanoss 1 'ac visadau les goûts-—Le prix n'est que,

SOHN MURPHY & CIE

Nous portrns 111+ attention toutes spéelaiena Lie Attention :
aux commandes reçues par la malle,

 

 

Pour toute espèce d: nouveautés, vecés
adrossez vou con:usndes à te. ss,

JOHN MURPHY & CIB =
1781, 1783 RUE NOTRE-DAME

Coin de la rue St-Pierre
ARGENTCOMPTANT ET UN * UULPRIE
Tél-phone fédéral 580, |Téléphone Bell 2108

James Baylis &Fils
Exposcat en 0y moment leurs gmadesum |

portations ‘‘’antomse pour

1880

  

 

Tapis, Rideaux,

Palins Porsa,al-lassons, arte.
Mattes, Abat-jour.
Que nous venons d'acheter ches los meilouve

tabricants de l'étranger aux prix les plus bas ©

ON SOLLICITE UNE VISITER

{A LSHTREPOT DB ‘

TAPIS
ETABLI EN 1089

1837 RUE NOTRE-DANE

UNPROLONGEMENT DETEMPS
ENT SOUVENT DEMANDS

Far jen pone jet ae trouvent dane limpet
lite de payesloure dettes à l'échéa:
Ti faut. tôt où tard, payer see

Nature, mais nous pre A voue avais au

PROLONGEMENT DE TEMPS

L'EMULSION
D'HUILEsFOIE*MORUE
DE PUTTNER

avec Hypephosphites de Chaux

onnera cela à tous ceux qui ’

ESSAYEZ

L'EMULSION DE PUTTNER

BROWN BROTHERS & CO
"THE KEY TOMEALTR,

Unlocks all the clogged avenues of
BowelCeREaakoring oars
tom, ali the impurities and foul hums
of the sesretions; ab the same time Ç
recting Acidity of the Stom
ouring  Biliousness, Dyspepsig,
Headaches, Dizziness, Heartburn,
fonstipation, Drynessof theBin,
Dropsy, Dimness of Vision,
dige, Salt Rheum,- FA 3)
fala, Fluttering of oh
vousness, and General Deblli

Fitothe haopy fnuenceoiDURvie! 9 ha iuenceo

LOOD BI
For Sale by alt Dealers B

"HERG.puskonTee.

—Soirtr—

7
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dousmAL QUOTIDIEN DU MATIN

  

Fondé en 1696

YREMBLAY &Ols...............Béiteurs

communicationsdevront étroadres

LA MINERVE
mu Moutazar Caxaps.

CANADA

MONTRÉAL. 14 NOVEMBRE 1800,

FORTUNES ÉTONNANTES
L& province de Québec est une

petite France dont le gouverne-
ment est en train de se faire une
réputation.
Mile marchait dans le progrès

sans grand étalage d'apparat ?
Elle prête soudain l'oreille à un
aventurier politique, audacieux,
agitateur, qui voulait arriver à la
politique payante. Et la province se
fit, pour lui, redresseuse de tort,
mettant de côté un gouvernement
de braves gens, désintéressés dans
Ia pointe des cheveux, peu avides
d'ostentation, mais soucieux du
bien yzénéral et de is bonne réputa-
Sion ciu pays.
Ça n’allaiv pas assez vite au gré

des broulillons et des brasseursd’af-
faires, des spéculateurs véreux.

Il fallait en finir avec ces rois so-
liveaux eb mettre à is tête un roi
qui «6 remue. On choisit le roi.
grue.
Le cabinet Ross fut battu par

l'argent qu’il avait refusé des Char-
lebois et des Whelan ; il fut aussi
battu par l'injustice de certains
amis trompés qui voulurent venger
les torts soi-disant d’Ottaws aurles
membres innocents de la famille
tconservatrice de Québec.

Produit de la corruption des uns,
de l’irréfiexion des autres, le gou-
vernement actuel est une iniquité

to.
O'est le régime de l’extravagance

sommunarde de 1870 & Paris, ot de
da démoralisation générale au sein
dels nation.
Les fournisseurs de I'Etat sont

‘devenus légendaires et on les com-
parera, dans l'histoire, aux mu-
nitionnaires de la première ré
publique francaise.
De 8 millions nous avons savié en

trois ans, 4 4 millions de dépenses
ordinaire.
Les conservateurs, qui ont fait le

pays, bâti le chemin de fer provin-
olal, ouvert toutes les grandes
routes de la colonisation, construit
les édifices parlementaires, ont
laissé une dette réelle de $8,000,000
en tenant compte de notre avoir en
édifices et on placements de fonds.
Ils ont règné vingt ane, tout près.
Le gouvernement actuel qu’à

lexemple du gouvernement Mac-
kensie on peut appeler le gouver-
nement des bypocrisies organisées,
a déjà doublé notre dette et avec
deux ou trois années du même ré-
mime, il nous laissera un fardeau de
$38,000,000 sans ajouter un sou à
Paotif de la caisse publique.
M. Mercier à dit dans son dernier

discours :
“Je profite de cette occasion

pour les remercier publiquement
(ses amis) des services qu’ils m'ont
vendus. Ils m'ont prie sans appui,
sans foriune, sans brotecteur. lls
m'ont dit : Marche de l'avant, cou-
Tage] nous t'alderons. J'ai mar-
ché de l’avant. lis m'ont aidé
comme des frères, et, grâce à eux
ot à la bienvelllance de mes compa-
triotes en général et de mes amis
wu j.rticuller, je suis arrivé à la
Plus haute position. je crois, qu'un
oitoyen puisse atteindre dans la
province de Québec. (Appl.)

Mais M. Mercier, n’a pas tiré la
<conslüsion de Ia première partie de
es proposition: En homme d’es-
prit il a voulu sans doute laisser à
d'autre ce souci.
Nous nous rendons à ce désir ai

délicatement exprimé.
Oui, les amis de M. Mercier l'ont

pris sans appui, sans fortune.
Et il est richet Il roule double-

ment carosss, à Québeo le victoria
new-yorkais, à Muntréal le landau
de famille.
Quel millionnaire montréalais

fera montre d'aussi somptueux
équipages ?
Des amis lui ont fait ces ca-

eaux !
Des amis! Nous défions le pre-

mier ministre d'en fournir la liste.
M. Mercier étale pignon sur la

rue Saint-Denis; 11 possède sur le
golfe, il possède à Sainte-Anne de
1a Pérade; 1] oat toujours à l'affut
de ia spéoulation et des amis au
oourant portent es fortune à un
ehiffre étonnant.
Pourtant notre Premier ne tou-

che que $6,000 lan, il en dépenss 15
490 mille, de toutes manières, et
ses amis Int font des cadeaux tels
qu'ils le suppusent millionnaire,
car qui, à partun millionnaire peut
tenir son train de vie.
Son secrétaire provincial eat à se

bâtir une résidence de $30,000. C’é-
tait una pauvre garçoa.il y à unan,
faisant À peine lesel de satable
d'aujourd'hui.
D'où provient cette fortune su-

bite ?
M. Pacaud vit en nabad et ne

fait qu’un rond de Québec à New-
‘York pour épater le capital améri-
cain même!
Dd vient cet éclat au pauvre

Journaliste que. nous avons tous
eonsu empruntant pour vivoter !
Par contre les réclamations con-

tre l'Etat, mortes et enterrées de-
puis de longues années reprennent
vie sous lu souffle de nos thaumature
ges. Les Charlebois, les Whelan qui
devalenten 1887, d’aprés M, Bhehyn,
se contenter de $417,000 en sunt
rendus à plus d’un million et M.
Mercier fait dire au discours de
teône qu'il emprunters encore pour
achever de les payez!

 

x Minerve-
   

Ces entreprensurs ont-ile tout
cet argent! Que non, mille fois
non.
Od dono sont allés ces millions

avec bien d'autres ?
On s bien varlé des extorsions de

I'anciens régime francais ; mais
Pancion régime francais svalt du
bon ; il savalt, par esemple faire
rendre gorge sux dilapidateurs
des fonds publics, qui collent com-
me des aangeues aux flancs et aux
reins du peuple.
Fouquet et Bigot sont là pour at-

tester cette vérité, La binde noire
de Québec vaut-eile mieux que ces
oiseaux de J'ancien régime ?

CES DROITS MINIERS
Le projet insensé de taxer les mi-

nes soulève des protestations una-
nimes de partout.
On ne peut l’attribuer qu’à un

vaste dessein de spéculation de la
part des coupe-jarrets sous la fé-
rule desquels la Province gémit.
On connaît les intérêts de cer-

tains amis du cabines, — intérêts
partagés en cas de bonne fortune —
dans les gisemonts miniers dels
Province.
Ce sont ces intérêts qu'il faut

servir au dépens de la renommée
de Ia Province.

En annonçant dans le discours du
Trône une taxe aur les mines, on
obtient une baisse énorme dans la
valeur de ces mines. On achète
autant que possible à vil prix. Puis
dans quelque temps on annonce
que la taxe ne sera pas imposée et
on revend on on garde pour reven-
dre à grosbénéfice.
Voilà le projet, nous assure-t-on,

des meneurs de Québec.
8'i] en est ainsi —ot nous n'en dou-

tons pas—il faut convenir que l’in-
famie de me servir du mom dela
Couronne pour protéger une ca.
nafllerie pemblable n'est pas de
mince proportion. Mais de quoi
faut-il s’étonuer sous le régime pré-
sent?
Nous conseillons À nos amis dene

pas se départir, sous aucune cir-
constance, de leurs proprités mi-
nières.

ECHOS DUJOUR
Le Comte de Paris vient d’en-

voyer an pape un cadeau de 60,000
france, par en fille, ia princesse Hé-
1ène, qui se rend à Rome,

   

Le Figaro prétend qu’à la suite
des lois antisémites de Russie, en
six mois, plus do 89.000 juifs de la
Pologne, de la province d’Odessn
et de l'Ukraine ont émigréen Amé-
rique.

Lea ouvriers typographes allc-
mands viennent de décider qu'ils
prépareraient ane grève générale
poor le printemps prochain. Tous
les typographes de l’Allemagne et
de l’Autriche-Hongrie seront invi-
tés à y participer. Les agitaleurs
vont commencer imisédiatement
l'agitation dans toutes les grandes
villes. Ils prennent comme pro-
gramme la journée de huit heures.
La grève serait sérieuse,var l'Union
des typographes, qui la prépare,
estla mieux orgauisée et la plus
riche du pays.

L'astrolqgue Zadkiel, dans lequel
beaucoup de gens ont conflance en
Augieterre, vient de publler ses
prédictions pour 1891. 1! prédit
tout espèce du troubles pour (es
Etats-Unis. Il dit que les discus-
sions au Congrès seront très ani-
mées, qu'il y aura des troubles poe
litiques qui nécessiteront l’emploi
de la force armée ; que les impôts
seront plus lourds et le revenu
moindre, et que les meurtres, les
vols et les épidémies prédomine-
ront. Zadkiel prédit aussi que le
gouvernement conservateur sera
battu en Angleterre.

On expédie, cet automne, uno
quantité considérable de bois cies
sciories des Chauaidres. Quatre
cents wagons charges de bois sont
expédiés, chaque semaine, aux
Etats-Unis par is voie du “* Canada
Atlantique.’ Le chemin de fer Ca-
nadien du Pacifique ne peut four.
nirle nombre de chars qu'on lul
demande, On en expédie aussi une
grande gnantité par eau. M. R. M.
Cox, le céldbre marchand ae bois
d'Angleterre, à acheté tout le bois
que MM, Perley ct Pattoe seicront
année prochaine. Ou dit que la
quantité en sera de 26,000,000 de
pieds environ.

  

De auelque opinion qu’on soit au
sujet des réformes social a, et no-
tamment de ls journée de huit
heures, il est impossible de ne pas
reconnaître que lé question est
très sérieusement posée. En voici
une nouvelle preuve signalée par
Univers de Paris : M. Gladstone,
qui n’est pas précisément un Don
Quichotte prêt à partir en guerre
pour des chilinéres, vient de se pro.
noncer pour la journée de huit
heures dans les mines. A l’égard
des industries, il réserve son opi.
nion, ne trouvant pasia question
suffisamment étudiée. On pout rap-
prochercette attitude un peu inate
tendue de la position qu’à prise 8.
Bm.le cardinal Manoing.

Le Bureau Veritas nous donne la
statistique des navires à voiles et à
vapeur au-dessus de cinquante ton-
neaux des principales marines de
commerce du monde.
On compte 33,576 voiliers, d’une

jauge nette coliective de 10,540,051
tonneaux. L’Angletorre viens en
tête aves 10,560 navires jaugeant
8,693,650 tonnosux, La France en
possède 1,627, Jaugeant 206,787 ton-
neaux.
On compte 9,638 vapeurs d’une

jauge de 12,825,700 tonneaux. loi
également l’Angieterre tient la tête
avec 5.308 navires, jaugeant 9,043,-

872 tonneaux. La France a le troie
sième rang avec 472 bâtiments re prssntant 805,968 touneauss

PES

  

 

Le monde financier de Berlin est
enémoi. Un grand nombre d'a-
gents de change et de banquiers
ont regu Is lettre comminatoire

 

! dontla traduction suit : “ Si d'ici à
quelques jours les cours miniers,
des banques es des roubles ne baus-
sent pas de vingt-cinq pour cent et
ne mettent pas les baiesiers en fuite,
un grand nombre de spéoulateurs
quiau krach du printemps out per-
du une partie de leur avoir et qui
seront complètement ruinés par ia
liquidation d'octobre, ont résolu de
vous tuer, vous et vos associée, qui
exercez une influence décisive eur
les cours du marché financier, Au’
moment où vous y songeres le
molus vous eerez frappée, comme
dack l'éventreur frappe ses vioti-
mes. Le comilé exécutif.”
Lea lettres ont été expédiées de

Francfort-eur-le-Meln. Inutile d’a-
jouter qu'une instruction sérieuse
est ouverte,

 

Le général Drayson, qui a été
pendant vingt-six ans professeur
d'astronomie À l'école militaire de
Woolwich, &, paraît-il, fait ane dé-
couverte des plusremarquable cou.
vernant Je mouvement de la terre.
Jusqu’ici, on était parvenu À con-

naître exactement la double révo-
lution de la terre autour de son
axe et de la terre autour du solefi;
mais on n'avait pas encore pu dé-
couvrir les lois qui régissent ie troi-
sième mouvement, qui à été cons
taté pour Js première fois par Hers-
chel et que les asironomes compa-
rent à la vacillation d’une toupie
sur le point de s'arrêter.
On sait seulement que c’est une

sorte de mouvement conique que
décrit la terre autour de son axe.
Le général Drayson est parvenu

& calculer sur quelle base s’effec-
tuait cette rotation et à établi
qu'’el 6 était formée régulièrement
par la révolution quotidienne des
deux pôles inclinés sur l'axe et fur-
mant un angle de 290 25’ 47°”.
ce

Ie 12 novembre courant. l'éponse de J. J"
Pesuchamy, avocat, une fille. Nos 48 rue St

EE

Décès
Ronenr—Ie 14courant ant!déoédé O. A. Flo

bert. dois Banque d'Epargne, à l'age de 25
Aha el quate mois

Lo eonval linchre partira de as domenre,
No 1114 rue St-Audré, voutes rendre a I'Ei-
ve 5t.Jmcguees, oti lo sorvico aura leu A 6
ras.m.. lundi, 1e 17 courant, et de là à Ht
Philippe,Heu de ln sépulture,
Parents et arnis sont priés d'y nevlater sans

autre invitation.

 

THEATRE-:- RoyaL
Sraurow & Jacoss, Propriétaires,

Bema t) | NePresid)2hoursoireenier
La grand dramelriandais

À TRUE IRISH BOY
dolis décors, costumes, excollente compn-

gaie, etc.

l'eix d'ndmisefon : 10, 90 et 300, sièges réser-
vea 106 extra.
Vlan au théâtre de D hrs a.m. A 10 bew pm.
Seanaino sulvanty : Unc grande compagnie

burleacus

L'HERCULE CANADIEN
Uno grande «0ir5e de toursde force et de

Kymnase sers aurnes par Louis Cyr, avec ie
concours du profcesaurs Leroux et sen élèves,
Ala ealle Mont-Royal, coin des rues ét-Lau-
rent et Marie-Anne, Landi. 1> 1, À 8bre pus,
Li 5 aura aussi Une séance à l'Unien St
Joseph, E506, ene Sainte Cathorine, coln de Ia
rue =a nto Klizabeth, Je 22 ci une nuire dans
te sallo des Fries, No 85, rue Disery, Ho

 

 

chelaxn.

2ème Semaine, Grand Succès

ANUSANT! AMUSANT!

Victoria ArmoryHall,up Catheart
MESMERISME

Tous les soirs de cette semaine, à
8 rs, pur C. A. Goldsmith, M.D,

Conferences dos plus instractives et des
plus manumantes Admission, lse, YAc el 3c
utinée à prix réduils sanvedé, à 2,30 p.ns,

AMUSANT | ino AMUSANT!

Banque Ville-Marie
AVIS

atpor les nrésentes donné qu'nn dividende
do TitOIS ET DEMI FOUR CENT 4 00) 4
clr declare sur le capital payeé de retie (nat.
tation pouss le semestre couraat, et que ce di-
vileade sera payee nu bureau de la Bau-
que, a Montréal, +,UNDL lo PREMIER DE-
CEMRRE prochain,
Lea livres de tr.nufert seront fermés du 0

an 8) noverabre prochain, ces deux jours in
clusiverient.

Par erdre du Bureau,

VU. GARAND.

Montréal, 21 octobre 1800, Mj-m je

LA LOTERIE
rane DE LAome

FROVINCE DE QUEBEC
Tirsge mensusls pour Vannes 1998, a parttr du

mois de Juiliet : 9 Julllel, 13 Aout, 10 Sepism.
bre. 3 Octobre. 12 Merembre,

10 Decembre

8134 LOTS)452,752.00
Prix du Billet: $1.00: 11 Billets pour $10.00

GROS LOT

VALANT $15,000,09
DEMANDEZ DES CIRCULAIRES,

 
 

Le Gérant, S. €. LEFEGVRE,
Sa,cus Baiui-Jaeques, Montréal

Canaba

Chemin de For da Grand-Troce
TRAKMOX DEHOUSE VIE

On demande Les Doumissions pour des tre-
Neaux de nivollement, Maçenivrie, pousge
des rails €! de hnlisstaggs, sur les wections
s Peuigade in vole:
dan fn Bearboro à Port L'nion, 74 milten,
Trenton Jued& Port fev (vadamilion
Les planu et les ejidifiratinns pouvent 6 ©

eraminag asi hu roan dde l'ingéniour en cher, à
Montreal, aurès Le 12 conrant, ob des sows.
sisns portani Ja stugeription : … Borumieon
pour fx puse d'une Gouide voie.‘ negont re
vussus au = huvaihre Soueant.

LA compagnie ns d'oblizn pas er
Plus basse fi aucune sunmission, Scot

JORKPH Haron,
ragt-generel,

Montréal, § novembre LN, 4

  

 

"LA MINHEVM, SAMEDI

Colonne Carsley
 

 

THE BT CAPE

SERVIS

GRATUITEMENT
PENDANT JB Nols

 

A PROPOS D'ETOFFES A ROBES
Nous venons d'exposer ciuguante caisses

d'ETOFFES A RUDES L'HIVER,étant par-
tie dun stock de febricant. Elles doivent
toutes être venduessu-dessousde leur valeur

S. Career
Rue Notre Deme.

 

Lisez ceol
Le grand assortiment d'étoffes à robes

d'hiver doit être trousformé en argent durant
notre vente à bon marché de novembre, Les
prix sont par conseyuant marqués oxtrêess

men: bes Afin d'assurer ls vente de tout
l'assoriiment ea quelques semaines.

S. Caneuer

Rue Notre-Dame

 

Prenez ceci en note:
TVouilles prendre en nois que guelyttes-unes

de ces étoifes & robes sont de qualité com-
muus. Toutes bonnes otde saison.

S. Canauey

Rue Notre-Dame

 

Lot numéro un
Ces étoffes à robes sont divinéés en cinq

lots. Le lot numéro un vaut 1sc à 200. Faites
en votre choix à 13/0 La verge.

"x" 8. Cansuxy

Rus Netre-Dama,

 

Lot numéro detix
Le lot numéro doux vaut Ito & 335. Faites

votre choix à 1e

S. Caneuer
Rue Notre-Dame.

Lot numéro trois
Le lot numéro Lrois vaut 2M0 à Mc, Veses

choisis à 1ÿo,

S. Canscey

Rue Notre-Dame.

 

Lot numéro quate. te
Os lot vaut 83e à So, et seen vendu à 25e,

8S. Canna’
Rue Notre-Dame,

 

Lot numere cing
Oe lot vaut Be & 480 ol sors vendu à 30.

Nous attirone spécialement votre attention
sur co lot,

S. Cansuer

Rue Notre-Dame.

 

Description | !!
La plupart de cos cinquante caisses d'étof.

fes à robes sont en cowleurs unies convens-
bles pour l'automne et l'hiver.
Elles sont d'environ cinquante fabriques

d'étoffes différentes, savoir ;

SERGES

ETOYFKS AMAZONE

ETOFFES CROISÈES
ETOFFES DU PAYS

ETOYFES TWKKD ECOSS.AIS

CREPE

PLAIDS

BARRES
ETOFFES MOUTONNÉES
ETOFFES GRANIT

Aussi plusienre couleurs et patrons fran-
cals ct allesrnanda pour l'hiver.

Ce lot d'Etoffes
mérite l'attention mon seulement des per-
sonnes qui les postent, mais aussi des mar
chands de détail,

oy S, Curry

Rue Notre-Dame.

 

La meilieure qualité
Toutes les marchandises, comme 11 est dit

plus baut, sont lo mellieur marché et 1a mei).
leurs qualité, conlours ot fabrique moderne,

Nous avons des étoffes à robes communes
de Bic à 10€ ia verge Aussi botnes que colles
péméralement vendues à Montréal 120 et 18-,
Mais c06 clog'innte caisses sont réclloment do
DONNES MARCHANDISES

S. Caney

Rue Notre-Dame

 

AVIS PUBLIC

8, Carsiey n'a qu'un seul ma-
gasin a Mentréal. Point de
succursale.

 

S. CARSLEY
Nos 1705 1067, 178, 10), 2773 196 et 1777

RUE NOTRE-DAME. MONTREAL

15 NOVEMBRE 182t
   

 

 PIANOS

 

ETABLIE EN1854

LFS PIANOSET ORGUES
BX I,T,
Sont reconnus commeétant au point de vue

De la Tonalité, dela Touche et de la Durée
Le premier grand sucods Canadien dans ls manufacture des

HT ORGU!

Willis & Cie

1824,Rue Notre-Dame
Seuls agents pour le Centre du Canada pour les Pianos Knabe,

Williams et Beil et 3 Orgues Bell ot Uxbridge.
51 -a-—#—}no
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Nouveaux Ressorts de Portes
ECLIPSEH

Fermant les portes les plus lourdes et sans bruit. Prix, 05.50.
$1.00 et $10.00

METIERS A RIDEAUX, $2.50 et $3.00.
COUCHEETES EN FER ot SPRING BEDS, A prix très réduits.
POELES DE PASSAGE ET DE CUISINE, et quelques Poèles

de seconde main à vendre à sacrifice.
LAMPEN-REVERMHERES,très commodes pour voyager la nuit et

qui peuvent s’ajuster sur ledevant d'une voiture. Prix, 81.00
PRESSES à fruits, à vin, ) patates et au thé de bemuf, Machines

ur peler les pommes.
TEAUX AUX HUITRES, à $1.20 1a doz., et le “Boston
Oyster Knife," le meilleur couteau conuu sur le marché,

CHEZ,——

L. J. A. SURVEYER
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6-RUE ST-LAURENT-6
BLANZY, POURE & CIE

BOULOGNE SUR MER
La plus impertante fabrique de

PLUMES METALLIQUES
Dost la haute renommée dans le monde

varlété, ln durabilité de ia qualité où la
du prix de sos planes,

Toutes sent en botte de 144
Echantillons ot listes de prix

J.-B. ROLLAND & FILS
Souls agents au Canadas G20th 14rue Baint-Vinoent, Montréal

tier est àem dushla grande

umes.
Les sur demande,
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Habillements
 

  

 

Wm SCLATE
ENTREPOT D'AMIANTE

42, 44, 46, Rue des Enfants Trouvés
MONTREAL

OBLIGATIONSaSIXpourCENT
A VENDRE AU PAIR ET INTERET ACCRU

—EMIBES PAR LA—-

COMPAGNIE DE PRET EQUITABLE
BUREAU PRINCIPAL, 208 BROADWAY, NEW-YORK

… sLenoky

  

mléren
Me pese 7!

salon &
ontreal,

A Venteen pres: J. KBPY
POT dans TOUTES faa PRIN Téléphones, Boil, 200: Federal été. à Weniréei | Bl

A VAPEUR

Couvertures pour Tuyaux et Chau.
dières & vapeur, confection.

nées par contrat.

Couvertures en Magnésie, Couvertures
en Amiante, solides ou mobiles,
Courroies en Coton et en Cuir,
Fournitures pourmoulins,
bateaux à vapour,che
mins de fer et mé-

caniciens.

ties en plus

par

des premières hrpnthèques sur Im; transiorées

à

le Ameri.tas ang"PitySomber

6

Noucvor commernively oh gas‘antie >pécislamont par $1 potheque© l'un certifie no pas valoir mains

J ren A placer ontforam are Cie)
joe Standard, 157 ruo St Jaoques,

LITWIS A.

les sur des {mmeub

Paris, Cxigeria elgoutare
CIPALER Ph «xATiE 46 FRANCE ot de ÉTRANGER

PISTONS

ET A EAU
Huiles, Echiffures de Coton, Poulles,

Boysux en Tolle, Coton et Csoutchouo, Habillements

Habillements

R&CIE
Habillements

81-4]

Habillements

vm
ITAR'T, NoTAIRME

PLACEMENTS sur HYPOTHÈQUES et OBLIGATIONS
EDIFICE IMPERIAL, 107 Rus SAINT-JACQUES, Montréal.

HME:CATARRHES‘;
s par les CIGARETTES BSPIC
rassione, Toux, Mhemen, Néurmigies

20,rueSt-Lan  

   

UBLES

DE

CHOIX !

 

AUCUNE OPPOSITION

 

Toute espèce de Meubles et Literies à des
prix défiant toute compétition.

 

Je fais et répare les meubles sous le plus
court délai. __

 

Une visite convaincra les acheteurs les plus
exigeants.

 

Aussi j'échango les vieux Moubles pour des Neufs

F. X. I. GERMAIN
 

1396, Rue Sainte-Catherine
 
 

Les Pianos Orgues

  BELL
 

 

Ces instruments, sous le rap-
port du ton et de I'har-
mouie, sont incom-

parables.

 

54,000 EN USAGE

Seuls Agents pourle Canada Central

WILLIS&CIE
1824, Bus Noire-Dame

 

de

L'EMPIRE

de

L'EMPIRE

de

L'EMPIRE

de

L'ENPIRE

de

L'ENPIRE

de

EMPIRE  

Près de la rue MoGill,Sanne

Habillements PARDESSUS
Tout laine,

Très confortable,

Tris fashionable,

Assoëtiment anses conel-

dérable poursatisfaire

tous Jes goûts

AU PLUS GRAND

Magasin de Hardes

LEMPIRE
Habilloments

ot Pad ssus
Pour bommos, jeunes

ons otenfants

L'assortiment le pluscoe-
plot qu'on ait jamais vu
à des prix convenant à

toutes les bourses,

L'EMPIRE
Le célèbre magasin
de Vêtements

d'enfants

- 2261

Rup Ste-Catherine
OUEST

GEO. & ROONRY,
' Gérant,

mjs-jpo

LIMITES A BOIS
MOULINS ET TERRES À VERGUE

sou, «

le district de Joliette, P, Q.
description ct tous d ‘a 1Pourdure on iad étaitajusqu'en 15

M. J. A. PRENDERGAST,
lm Banque d'Hocholage, Moatréal.
  

GEO. BERTRAND
Doysinatqne, esse pique,por

, Créatèée, dti) on 6 Cataies-
Sno, pamphlets, ote,

1698, Rue Notre-Dame, 1608
pen MONTREAL

URÉNEREaisà

lo prete, Le
Vera eu oto * flaya wit od a

prot disco et bl

—

OU! OUI
choix H'Evoespour Pardons

et Pantalons ? Chez

LeBLANCHET®
19, Rue Saint Laurent

HARDES FAITRS

Pour amscandio irdidSrSand
Tariété. obes

L… BLANCHET
3% RUE SAINT LAURENT

Pourle assortiment d'habiliemen:menememe
L. BILANCHET

1% RUB SAINT LAURENT

SOUS.VETEMENTS
Vi merSHogde
L.BRANCHET

19, Rue SaintLe
art

 

AVIS

À une réunion de person: intéressé
dévelo, tde 0e ressourcemiulerue, tern
nue a Sherbrooke, le 12 novembre conrant, oft
convoque ‘dansle bui d'étudier Je questi
de limi projets sur l'ex Station des mie
nes, tel quindiqué dans reponse au
cours du Trone, et pour insister auprèedte

tvornemont aur l'apyortinité de contintez
u systéine des exemptions de taxes munici-
palox, tel que stipuld dans l'article 1844 des
flatuts refondus de Ja province de Queboe,

mouesignés ont été nomen pour former
un comité cbargé du convoquer une autre
a seimtlée. à Montréal, pour y discuter leg:
mêmes questions et pour prendro une déel-
sion tondant à amener devant la ature,
Provineimio. netuelloment sn session. le fais
que nos industries minlcres vont ex;
ar sults de l'impôt proie et d'appu:
‘opportuni é qu'il y a de contfnner d'exemp
Lorles mines de toutes taxes municigales,

Kt, conformément à V'sutorité A nous com.
férée. nous prions incesaument toutes’ les,
perronnes Intereasce au developpement
nos réasonnros minières. oug'an occupant,
so réunirau fit Lawre:e- Hall, à Mon: :
le vendrvdi 21 novembre courant. 4 8 p, mm.
Ricyiann Pzxuacs, pour G. FH, Nichols op

   

CAPT. WARNE, Compaguis Misiire de
Momphremagos. ;

  Ft Bue, pout in some!
, Brown, C, TL, et ¥. J, ing, peug

BenesMoutonblow
ANDHEW Jonnéon, M P. P.. pour ls coms.

le Johnson.
A Jun, pour is compagnie d'atoiante:

W. A. Hatæ, maire d'Omford,
J. 4 LE compagnie d'amiante de

er

Bois Were, pagnis d'amianteï com; ‘am!
me: one 16171921

COUVERTES! FLANELLES!!
Convertes pour chavant en barré
Couvertes r chevaux en couleurs
Couvertes de toutes pomanteurs, tout laine,
Couvertes de fabriquessogiatath
iSuverie de fabriques

n
ouvertes de laine, toutes qualités,
Sousvêtements d'automno ct d'hiver pour.

dames. pnossteure, Jounse re jeunes gens,
ote, toutes grandenrs qual
Flaneliss krises. croluées et plald, tous leg
® les quatitée,Peneefnua
Nun's velllug, joncte, ‘etoffes “vraie

 

THOMAS MUSSEN
1651, 1658 ot 1686 rus Notre-Dame,

et 2 4 et 6 Cote St Lambert, Weng,

HOTEL SAINT-LOUIS-
64 rue At Gabriel, Montreal

T.0a noussignse ayant lone ost hôtel nur

 

plusieurs pnnresst orantfale un fry lier
ment de premi e ni

meuf. ot y tenant une table de vine, i
cigares, de prem
neluis rien a desiror. " ea Jiri Todd res
rolillit«nt on con a xhoeu Lu

fa patie“SHJUTIRÉON ænf.
priéteir

léro classe, avec wrvisqui

sov-i
  — nsra

r neltoyer fon Lai Pobse, habits où
et lont lainage, Jos cha,

vbhabite oho) pine Tow.robes.
soic noire de dais,ctu, Un oxcoliont arid:
pour netlover Ig chietu  

 

à de fourmis, deHoye:dte de te
naiss, ou d'autes 

age,
T1 gualévve 1ce tartiem nas its Liniite CL ILES LA

  
6

5 dé $end pall,
Lavemie cher nus lee épiciots, 164 pharame

ei en macchoenle d'articles de tNénage,
dpa 2bconte ‘a Leutellie : Sl le
LaHANOVOCU, =Rocks orint,Toldphous oa ibe

  



 

° ATRAVERSLA VILLE|

+

—M. William Tees, entrepreneur
de pom funèbres, a été as

rmenté comme jnge de paix par
. Bicotte, greffier de la Cou-

Fronne.

—M.Louis Payettegéôlier decette
ville, nie que la nouvelle publiée
u sujet de la prétendue trouvaille
du revolver ot d’un billet de ban-
que de $50 dans un paquet adressé
a Nellie Hayes, à la prison des fem-
mes, soit vraie.

M. Payette sjouteque les Bours
qui ont les prisonnidres svus leur
garde, n'ont jamais ou connaissance
d’une affaire semblable.
—L'assortiment de gants de kid

de 8. Carsley tient le premier rang
dans tout le Canada.
—Un_ monsieur pouvaut fournir

d'excellentes recommandations dé-
sire un emploi comme orgaulets,
chantre ou maitre de chapelie.
S'adresserà N.P.Ace bureau,

—Nous prions nos lecteurs de
lire attent{vement l'annonce de M.
F.X. Z. Germain, meublier, que
nous publions sur uns autre Co-
lopne. Ils y trouveront là des faits
intéressants.

-—-On nous informe que les dames
à. la Congrégation aont aur le point
d'établir un externat dans les cnvi-
rons de la ruo Cherrier. Nous ne
pouvons que féliciter la comumu-
nauté de son intention,car les rési-
dents de cetts localité désirent un
internat depuis iongtemps.
—Gants de kid et de laine pour

Garçons, de toutes grandeurs, à
très bas prix, durant la vente de 8.
Carsley- ;

~11 est presque impossible de se
préserver du rhume de cerveau
pendant cette saison pluvieuse et
désagréable; mals Je Baume Nasal
est un remède infaillible dans ces
cas. Faites en l’easai ot vous serez
convaincu de son efficacité.

53-m—j-a

—Mme Champagne qui, commo
mous l'avons annoncé, & reçu
de l’aide de la part du maire Gre-
nier, n’a pas été abandonnée par
son mari. Ce dernier, un honnête
ouvrier, né trouve actuellement à
Cohoes et se propose de revenir
rochainement à Montréal. Mme

Prempagne a seulement demandé
del'aide afin de pouvoir vêtir con-
venablement ses enfants qu'elle
veut euvoyer à l'école.

—Le gardien de nult,Cole,en pas-
santl’autresoir,surla rue McGilles-
tendit du bruit dans le magasin de
fruite de M. Mutlin et 7 pénétra pur
enarrière. Il y surprit troisjeunes
garçons en train de dévaliser Li
caisse. Avoc l’aide du gardien
Wallace len jeunes voleurs furent
conduit au poste de la rue Chaboil-
lesoû llsont donné les noms de
Louis Fosbury, 13 ans, vendeur du
journaux ; Charles Epateln, 18 ans,
cigarier et Jolin Stewart, 7 ans 8co-
lier. Les banibine ont été condam-
nés À cing anuées de rélurme.

--MANTEAUX ! MANTHAUX ! Le dé
Partement des manteaux ches 8.
Carsley, eat encombré tous lus
jours, depuis que la vonte À bon
Marché est commencée.
— Deux journaliers du bord

nommés Peter Corrigan et Char-
les Fagan, so sont pris do que-
rolle sur la rue William. Fagau
pendant ia bataille, à saisi le pouce
suche de won adversaire ontre sew

fonts ot lui a infligé une morsure
tellement grave, que malgré les
soins du médecin, la gangrue sy
est mise. Corrigan n été obligé de
aubir À l'hôpital général l'amputa-
tion de Ia partie blessée. 11 est
enudéposer une plainte contre son

agresseur. Un mandat d’arresta-
tion a été luncé aussitôt contre
l'accusé. :
—La mauvaise haloine causée par

de ostarrhe disparnitrs après quel-
ues application du Baume Nasal,

Toute persoune qui souffre du ca
tarrhe devrait en faire l'essal.
En vente ches tous les plu

ciens 63—m—j-8

—MANTEAUX ! MANTEAUX ! Le dé-
artement des manteaux, ches 5.
arsley, est encombré tous lee

Jours, depuis que la veuto à Lun
marché est comwencée.
—-——

A Sacrifiecs

8 Harmoniuma superbes valant
$125 chaque, en vente pour $60 cha-

que ches lavigne et Lajoio, 1457,

sue Notre-Dame. 57-3

Una maison importante

Nous avonsvisité Lier le magnif-
ne magasin de meubles de HR FF.

. % Germain, 1594 rue Balule-

Catherine «+ comme nous simons

A encourager tous nos compatris-

tes qui ont du courage et du talent,
nous faisons un plaisir de recom-

mander son établissement. M. Uer-

main a en magusin les moubies de
toute sorte, et de toun les prix, fi

répare les vieux meubles etles re-
mets à neuf, et cela dans le

plus brefdélai, Les ouvriers qu'il
emploie sunt Labilus et expérimen-

  

Nous conseillons à M, Germain de
sévérer d cette voie et nous

ul prédisons des succès brillauts.

  

Les quantités considérables

de beau seal et de mouton de Perse
importées par la maison Chas. Des-

jardins et Cle, 1537 et 10:39 rue Sainte-
Catherine, sont vendues à des prix
u’aucun marchand ne peutappro-

cher. Jolie cadenux, 54—m-»

Lo saslette

Les trois mêmes commissaires

wront probablement de nouveau
nommés: MM. F.l). Hood, le Ur
O'Leary et Ch, Berger,
de 1a maison Chas, Desjardins et

1897 et 1638 ruo Sainte.Cathe.
ring, est lo plus bosuet le plus
riche que vous puissics trouver.
dolls csduaux ensvuvenir, bi—in-s

Cie,

 

AYENORE par J, À CHARLAND, 70 rue Et-Jacques
—{ ott No 11. rue Eanguinet.

Bohom on 114 run Xnzanne, Loy or 8730,
Nos 2470 200 eho Amherst, Loy 61286

. Nos$8) 4 wRrueHortl, Loget $1,100,
a

——
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Cont joni ror mage que davair toujours
eebail de ratses des Chimie du

‘wip, C'est un remede pared pour

cholera,le choléra fimorbis,

Ia

duierger, Ia

yesenterir, les cotignes, Jes erampos ol

toutes fox mniadies et den gems dus

boyaux produits par los Chaleu

—I,’Emulsion. Sulphurie, grand
rificateur du sang, en vente chus

tous les droguistes. 182m
-—

—LE PIN ROUGE cu SUD du
Dr HARVEY, pour la touxetle
rhume, est le meilleure méde-

PROCES INTERESSANT

= ogSpE
M. A. Desjardins, député d’Ho-

chelaga, termine son témoignage.
M, Joueph Tassé continue pa dé-

position.
Nous publions ci-dessous la suite

du témoignage de M. Desjardins,

 

 

 

commencement hier,
Le témoignage en était rendu au

passage do M. Tremblay, à lu Jus-
tice.
M. Cornellier—N'est-il pas vrai

que jusqu’à la nomination do L. P.
elletier, comme conseiller législa-

tif la Justice était indépendante ?
R—Js ne puisie dire.
Q-—Seriez-vous surpris d’enten-

dredire que de ce nioment-là M.
Tremblay a cessé de faire partie de
la Justice ?
R—Non, car je sais que M. Trem-

blay à des idées très indépendantes.
Cependant lorsque j'ui eu que M.

Tremblay était àla Purrie je u'ai
Plus eu de doutes sur ses opinions.

Q.—N'eat-il pas vrai qu'alors, au
sujet de la lutte du quartier Saint-
Louts, M. Honoré Lenugrand, ré-
dacteur de la Patrie, fuisait des
offres d’alliance aux conserviteurs
et qu’il mettait Je pubiic sons l'im-
pression que sou journal était hos-
tiled M. Mercier §
R.—Je ne sais pas. Malgré des

articles hostiles au gouvernement
Mercier, je ne crois pas que ie pu-
blic prit ces choses au sérieux.
J'avais toujours compté M. Trem-

blay comme consorvateur, mais à
son entrée à la Patrie, j'ai changé
d'idée.
En voyant son nom dans l'en-tête

de la Mincree, impression que j'ai
euec'est qu’il était le directeur de
ce journal,
Je n’aurals aucune objection à ce

que M. Tremblay prit là plume à la
Minerve, sous une diraction politi-
que. Quant À ce qu’il imprime le
journal, il est impossible d’y avoir
4 moindre objection.
J'ai cependant considéré que le

fait de mettre non nom à l’entête du
journal, faisait croire qu’il avait la
responsabilité.
Le langage de M. Tremblay n’a

pasété plus sévère pour le gouver-
nement, quele mien. et celui de
MM. Coursol, étant considérées les
positions d’un chacun.
Q—La Minerve a-t-elle cessé d'e-

tre conservatrice ?
R—Nou, mais il y & dans le par:i

conservateur dés nuances, dus di-
rections d'opinion, et qu’un direc-
tenr peut obanger quelque chose,
mais je ne vois cicore aucune ligne
de déinaroation entre les deux pé-
riodes de la Minerve.
En réponse à M. Sarragin, M.

Desjardins dit que l’entâte de la
Minerve ne pouvait lui révéler que
c'était bien là le nom de M. Rémi
Tremblay, Il à dàlo lire dans les
autres journaux,
Par M, Girouard.—Lelangage des

députés conservateurs contre le
gouvernement sur li question Riel
#-t-il été aussi insultant que celu
de M. Tremblay ?
R—-Jo ne puis dive, II faut consi-

dérer en cela la position do coux
qui prononcent lus paroies,
M. Cornellier.— Vous avez lu des
obsies de M. Tremblay sur Daf-
wire It!el : était-ce plus sévère que
de dire ‘ La  currière de
sir Jobn A. MacDonuld, eom-
mencée À lu lueur de l'incendio
du parlement de 1849 se terminera
un pleds de l’échafaud do Régine?
(rires).
M. Dosjardina—Je ne

juge de célu, Ça dépon
tions, eta. .,
ia phrase est corracte 7
K—Je ne puis dive; elle a été ré-

pétée si souvent.
Et vous êtes resié un ami ardent

de notre parti ?
R—Certainement.
M. Tassé conuinne son témol-

gnnge.
Au commencement d'aolt j'ai 66

faire un voyugo au Témniscamiugue.
A mon retour j'ai appris que los
avocats de la compagnie avaient
vuvoyé une iettre à M. Berthlaumeo
le sommant de remetLre sur la
Minerve te num de M. Tausé.
Avant mon voyag Jai offert et

donné des ariiclesh à. ‘Tremblay.
Us n’ont jamais pars. Avant mon
voyage, on a aceeptd de ma copie,
tuais où l’a retardes, ce quin’arrive

 

ula être le
des posi-

jamais.
d'avais envoys un article en dé.

fes do sir Hooter, intitulé :
** Puucquol ces attu, tes 2? et un
autre défendant sir A. P. Caron, lis
ont été retard(a deux où trois jours.
J'ai constaté que c'était un wiles de
la Mntnisio de M, Tremblay, car le
prote uvait Pordro de ue rlen re.
tarder.
M, Tremblay se tenait dans les

bureaux du la rédaction. ll oceu-
rit même mon fauteufl; un jour,

Fu été obligé d'attendre plusieurs
minutes avant qu'ille quittât,
Jenec connais aucune réputation-

flrancire à M. Tremblay. Il est lit-
tésavuisr, 11 a écrit des vers dans
lesquels mêmej'ai évé chanté,
À mon rotour de Pémiscamingue,

J'avais écrit un rapport do mou
voyage, dutt on à retardé la publie
cation. ll commençait par ces
fuvws. ** Notre directeur ote.”
Un a substitué los miote: “ M,

Tasss,” Je suppose qui a fait le
changement, car mee assistants ne
ue seraient jamais perinis cela, sans
ma permission.
Lo témoin parle ensuite de difi-

cull(s au sujet de son salaire. Ces
détails intéressent trop peu le pu-
bile, pour les publier,
Q— Avant lu bail avec M. Ber-

thitume, comment remyrNssiez-vous
vos fonctions de rédacteur en chef?
Depuis que la Minerve cet démé-

nagé de la Place Jucyues-Cartier,
j'ai fait transporter ma pibliothd-
que chez moi, et je rédige le jour-
nul chez moi. Après Vafermage,
mes habitudes ont élé les mêmes,
J'y ai même donné uue plus grande
attention, Jorsque je suis renuré à
la Afinerve, MM, l’rovencher et Ge-
Minas étaient mes collaborateurs,
Ipais depuis leur mort, j'en ui Lout
lo farcloau, étant assiégé pur beau.
coupdu monde, en parlio des cher-
cheurs de place, j'ai préféré me re-
tirer dune la retraite, où J'étais
mieux pour (ravailler. J°ai écrit
en particulier, l’année dernière, sur
ja yuestfon de la languo française.
J'ai écrit en moyenne trente-cinq
colonnes par mow dane la Minerve.
M. Murion était le secrétaire de

Ja rédaction. J'avais In diroction
de In politique, et M, Marion con-
naissant narfaitoment les hommes

 

vb lux Egres cormplétait le Journal.
M'étki réfenonaable de tout,
d'emid>cration n’est pas ausal

sut ile quauparavant. 1e
1480 0, MTL, Godin était le
O>mpiMie do ls MinNgrva, M, Ber.
thiaum a transféré à La Pres,
Je cun-tdre M, LL, Poiuras, coms
te géran’ d'annonces,le plus habile
que hows ayous ou depuis long.

. Poltrus ust maintenant
rie. 

cine an usage- Li est pacs diflicile de dire anelles |

M. P., dont nous avons dunué le |

 

sontlés opinions politiques de M.
Tremblay, Loputs 1685, à été très
hostile Aux conservateurs. Il a
aussi été successivement À la Jus-
lice et à la Patrie,
Depuis mon départde In Minerve,

c'est M, Lerthiaume qui a le con-
trô:e politique du journal.
Le témoin parle de ses articles

sur la langue française, dans une
i polémique dont le pays a retenti.
| Avant d’être à la Minerve en 1880,
dit-il, j'avais été au même journal
en 180d, d’abord comme traducteur,
puis comme rédacteur-conjoint, en.
suite fui rédigé ie Cunadu à Otta-
we. 1860. Je suis entré à ia M4-
nerve avec Un salaire de $2,000,
J'étais alors député, et mon indem-
pité parlementuire dv $1,000 we fal.

 

me consacrera mes devoirs
mentaires, el mes assistants s
paient alors du journal.
Je suis membre de l’Académie

Royale du Canada, au nombre des
quatre-vingts immortels.
Ju suis otlicier d'académie en

France.
M. le curé Bourgeault,ds Lapral-

rie, dit qu'il suit lo mouvement lit-
téraire et historique au Canada et
a remarqué dos articles importan-
ta à la Minerve.
M. A. Marion, secréjaire de la ré-

daction à la Minerve, dit que de-
puis le mois d'août 1869 au mois
d'avr.l 1890, M. Tassé aglsssit com-
me rédacteur-en-chefet directeur
politique, En regardant la iile de
& Minerve, j'y ai trouvé une masse
de ses aruicles.
Jo ne puis dire que M. Tassé s’est

rendu coupable de négligence. lla
Rroduit par mois une treutaine
’arcicles.
Q-—Pensez-vous qu’un rédacteur
eut faire plus qu’une colonne par
our d'articles sérieux ?
R-—Articles sérioux,..parfois ar-

ticles de romplisesge.
Le témoin sjoute que M.Berthiau-

me l’a mis sous l'impression qu‘il
ne devait plus prendre de copie de
M. Tassé.

11 ne peut Jurer qu'an commence-
ment du septembre, le jour des
pourparlers assez violents entre
MM, Tansé, Bertbiaume et Trem-
blay,cos derniera auraient dità M,
Tasséde s’en alter. Depuis le dé-
part de ve dernier. le témuin faitJs
Tédaction de ia Minerve.

C'est M. Rémi Trembla qui a
changé le commencementde l’arti-
cle de M. Taseé sur’le Témiscamin-
gue eu substituant à: ‘ Notre di-
recteur ” les mois ‘“ M. Tassé,””
Cependant M. Tremblay ne so

mêle pas de la rédaction. Depuis
son arrivée àla Minerve, M. Trom-
blay jetait un coup d’eil sur toute
In cople d’annonces, de reportage
etdautre rédaction. Depuis trois
semaines, M. Tremblay se consacre
exclusivement à l'administration
pour de nouvelles occupations, sans
doute.
Lorsque M. Tremblay causait

avec moi, je ne réllétals pas tou-
jours dune in suite, des idées ou ses
Instructions, Il m'a signalé entre
nulres des choses qui m'ont donné
Voccasion de faire un article con-
tre nus adversaires,
Je me rappelle d’une lettro de

Mgr Moreau, évêque de Saint-Hya-
ointhe, exprimanu son chagrin de
voir que le journal donnait des
comptes-rendus de crimes atroces,
meurtres, etc, etc.
Depuisle départ de M. Tansé,

personne À ma connaissance n’a
reuvoyé le journal parce que le
non de M. Tremblay était à l’en-

arle-eau

crête.
M. Berthiaume a eu occasion,

‘Avantle 8 septenibre, de me parler
do la position irrégulière de M.
‘Passé, disant que son traitement
étail trop élevé pour lus ressources
dela Minerre.
En transquestion, le témoin dit

que depuis l'aifermage du journal
sa polibique n'a pas varié d’un iota.
La neule dilficuité existante n été

celle du salaire. 11 n’a jamais été
question de difficultés politiques.
M. Tremblay n'a pas écrit ni ins

piré un seul articlo politique.
Toute !. nollaburation de M Trem-

blay à la relrction dela Minerve
se borne à lu traduction d'unv an.
nonce.

L'article de M. Tansé, sur le Te-
miseamingue, n’était qu’un récit
do voyages
Q-—La Minerve s-t-elle aujour-

d'huile même caractère qu’autre-
lols ?
I — Non, autrefois, Ia Minerve

avait une salle de lecture, les con-
servatours de la campagne ve-
usient s’y inspirer, lee jeunes gens
y venaient recueillr des informa-
tions, Autrefois, Il y avait Leau-
Cuup plus d'activité,
M. Éerthisume m'a dit que ©

vide étuis dû au fait que MKans,
lu réducteur ou chet était absent
de son bureau.
MM. Beaugrand, l'honorable La-

violette, Vunuase, M. P. et Musher,
de l’Æmpire, donnèrent ensuite
leu:s témoignages puis la cause
s'est ajournés À ce matin.

CUUR D'APPEL

L'ouverture de la Cour d'Appel

 

k Aura lieu aujourd’hui, sous la pré-
sidence dos honorablus juges À. À.
Dorion, Tessier, Cross, Baby et
Church.
Lea causes suivantes sont inscri-

tes sur le rôle pour l'audition:
Thompson et Brown ve Dominion

8. W. Co,
Joffr y vaCanada Shipping Co.
Bruneau vs Moreau.
Thompson va Molson.
Elliott vs Siinmona.
Daveluy va Nociété de Construce

tinn Française.
Hart ve Joseph.
Accident Insurance Co. vs Young.
Atlantic N. W. Ry Co. vs La-

vallée.
Delnot va Malette.
Denjarding vs Robert Laviolette,
Viwoberg ve Lampson.

re eo—ee

Un bosu et riche cadeau

n'est jumnis à dédaigner surtout
quand on a un article de choix et
meilleur marché qu'ailleurs comme
dans la grande maison de fourrure
Chas. Desjurding et Cie 1837 et 1539
rue Saiute-UCatherins. 5i--m-s

ee etn
NOUVELLES DEY MINES

Ceux qui savent ee qui ao basse dans les
mines disent que Jamais le vhobsre n'attaque
pnaccax qu travatilent au centre de la terre,
nals gue wie fait jo Ex.
trait do Fi Chance du Dr Fowiur,

  

 

   
  

 

pour ne Fr y « ulidies des bajuu
di bo dyw enterio, da In diarfisée, etc Cosi
une gue ison certaine
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PRDFRATION IMPERIALE

La fédiéraltan itn petialotin offre tne 00.
easion Lag monter, sl ocls est ble, lx rd.
Aatntlon ddie Univermelle d> l'Éxtrait de
Madura des Champa da Be Fowler pour la

 

 Bnérison du cholera, du cholerae morbus, des
coliquen, den cmuspee, dde la diarrhée, do ia
drasent@rir où du tontes ire nmbadics engen.
rave mess los chaleurs L'est ua reméde Le
niltibles ——__
LENEC PLUA ULTRA DK8 BOISSONS

LE BON CAFÉ
Gontex au nôtre, J. 1 FH. Rickal
©diolsbial Vie,

    

st Cie.
ver 
 

    

sait un Galaire de 43,000. Je pouvais -
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COUR DU BANC DE LA REINE
A l'ouverture de la Cour, hier,

M. Cooke, &vocat de lierbert
O. Edy, accusé de varjure dans
In famense cause d'Edith Bey.
mour, demande que l'acte d’accu-
sation soit mis de côté à cauve de
certaines irrégularités,
M. Leet au nom de Ia plalgnante

obtient quin de cause et le procès
est fixé définitivement à mardi pro-
chain.
M. St-Jean demandealors la libé-

ration de François Corbeille, vu
que les parties intércsséos en
taient venues A un arrangement.
D'après cet arrangement, le dé-

fondeur Corbeille consent a payer
une pension alimentaire À sa fem-
me, pourvu que les enfants ne vi.
vraient pas daus l'hôtei tonu par le
mère dela laignante.
Le juge Dorion a ajouté, en fai-

saut ses remarques aux membres
du jors, qu’un hôtel ou une buvette
n’était pas uno place pour élever
desenfunte. li u terminé en disant
qu'il espérait que les deux époux
ourraient oublier le passé et faire
@ paix,

. B. Laporte, accusé de beatiali-
t6, subit alors son procès, Les dé
tails de Ia cause sont de telle natu-
re qu’il nous est imnossible d’en
dire plus long. Le jury demande à
délibérer et l’on urocdde & Vaudi-
tion des témoius dans ls cause de
William Moore et Alexandre
Thonipson, accusés de vol avec ef-
fraction chez NM. Lightbound,
Ralston et Cie, rue MeGill.

 

“In re ” Le Minorve vs Berthiaune

M. ie Directeur,
Votre rapport des témoignages

rendus au cours du procès engagé
parla Cie d'Imprimerie de la Miner-
re va Berthiaume eat incxact en ce
ui me concerne etl'on y fait con-

fusion des deux points sur les-
queis portaient mes répousus aux
nestions posées par l’avuuat du

défendeur.
On n’a demandé d'abord pour
uelles ralsons M. Tromblay avait
té démis do su position de traduc-
teurdu Hansard.
À cela j'ai répondu qu’il avait été

démis par l'Orateur du Ix Chambre
des Communes sur un rapport de
18 commission d'économie interne,à
l'occasion de la plainte portée con-
tre lui par deux députés pour le
langage injurieux dout il s’était
servi f leur égard.
L'autre question ortait sur le

fait de l'entrée de M. Tremblay 8
la Minerve et l'impression que
créait dans le parti conservateur
sa direction prosumés du journal
et j'ai répondu que ve fait m'avait
aru étrange parce quo jueque IA

AM. Tremblay passait pour un ad-
versaire déteriuiné du guuverne-
ment d’Ottawa, ol que 1 objection
soulevés  provenait du fait
qu’il était reconnu comme hostile
au part! conservateur.

C’est dans ce seus que Jal donné
tout mon témoignage. tl esi vrai
que le mode de transquestion au-
quel jui 616 soumis pouvait avoir
pour effet de provoquer la méprise
dont je me plains eL que je vous
prie de rectifier.

Votre, ote.
ALPH, DESJARDINS.

Ecoles du aolr

Dans ia partie Est la salle Robert
se transforme en une école de 13
classes qui seront ouvertes lundi
soir.

C'est aussi dans ce local que se-.
ront transférés à partir de ce jour
les bureaux de 1a Direction.
350 élèves sont déjà inscrits, il y

aura place pour 800-
Une salle de dessin très confo --

table y serai nstallée et quatre pro-
fewsaurs y enseigneront tous les
jours.

L'école Robert aura comme Prin.
cipal, M. S8aint-Amour, de l'école
Olier, comme professeurs MAL A.
Leblond de Brumath, Valliquette,
J. Lecompte, W. Laurler, J. E. A.
Biron, J. O. Tremblay, Brossoau,
etc, etc.
La classe de tenue des livres sera

sous la direction de M, Béliveau, nt
nul doute que les élèves qui fré-
nenteront cette écoles auront en-

tière estisfaction,
La classe d'anglais sera conflée

aux professcurs Smith, du Pluteau,
et Daly, de 1'¢cole Champlain.

Cette école devrait être, vu sa
position centrale et sa belle orga-
afeatlons la plus fréquentée de la
ville.
Ce soir et demain, samedi, con-

tinuation de l’inscription de 8 39
heures, ——.

Grande vente do claques

La vente de claques en caont-
chouc aux magasins de MM, Ben-
ning et Barsalou, No 86 rue Saint-
Pierre, a eu lieu hier. Un grand
nombre de personnes étalent pré-
sentes et les enchères ont été très
mouvementées.
M. Arthur Barsalou conduisait la

vente et un certain nombre d’ache-
teurs l'ont félicité de la manière
habile avec laquelle il avait expé-
dié les affaires et los vendeurs ont
été très satisfaits des prix obtenus.

Halifax, NE
Les Dames dut Sacré-Cœur de 1fa-

lifax, N. E., ont donné l’ordre à M.
F. Ed. Meioche, de peindre une série
de jagneaux décoratifs pour lacha.
pelle de ieur couvent.

  

En vous hâtaut
de venir voir la grande maison
Chas, Desjardins et Cie, 1537 et 153
rue Sainte-Catherviue, vous choisi-
res dans le stock de fourrures le
plus richoet is plus considérable de
fontréal. B4—m-s

Anton Held] ot Bolles

Now-York, 31 avril 1830,

A L’Aeclian Co, New-York.
Messieurs,

Votre orgue Lotien ma grande-
ment interessé, tellement que je
n’hésite pas à dire que je je regar.
de commio une invention très utile
ot de prand mérite.

Elie permet même À ceux qui ne
mavent pas jouer de produire sur
VlEolien presque tout ce qu’ils dési-
rent entendre, car il est assez facile
d’acquériv en très peu do temps
lhablloté nécessaire pour où rer
partk
de crois quo je peux prédire avec

certitude que cet instrument de-
viendra très populaire. .

Veuilies croire que c'est le très
sincère désir de

Votre dévoué,
ARTON SEIDL,
Chef d’orcbestre.

M.L. B. N. Pratte, No. 1676 rue
Notre-Dame l# aoul représentant
de la Cie Eolienne & toujours eu
magasin un assortimens varié de
ces imorveilleuxinatrumente. 66—2

qui vers voumia établira les diffé-
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Annoncer une grande réduction sur la marchandise semble être une chose bien natu-
relle àMontréal, et les journaux qui sont remplis du ces réclames en font prouve,

Mais l'acheteur qui se rend à ces invitations faites à son de trompe n’en reste pas
moins désappointé quand il voit que cette prétendue grande réduction n
léger rabais sur des marchandises

Mais hatons-nous de dire qu'il n'en sera pus ainsi.de la GRANDE

est souvent qu'un
plus ou moins endommagées ou n'étant plus de mode,

i dive qu X ENTE à BAS
PRIX que in Muison DERNIER FRÈRES & CIE est à préparer pour

+ LUNDI, LE 17 COURANT <
La réduction sera générale et les prix tellement réduits que les moins connaissants,

de même que les plus difliciles en seront étonnés,
C'est une occasion exceptionnelle offerte au public d’acheter à Las prix au temps où

la marchandise est vendue à sa pleine valeur,
L'on ne doit pas s'attendre à voir ancuno marchandise spécifiée dans cette circulaire

puisqu'il est dit plus haut quo la réduction est sur le STOC ENTIER; et l'on devra se
rappeler qu'il ne s'agit pas de la vente à bas prix d'un certain lot de marchandises pour
reprendre ensuitel'acheteursur d'autres articles. Non,le stock au grand completest réduit,
Les marchandises sont marquées on chiffres et les réductions sont pulpables.

Qu'on se lo dise ct oon n'oublie pas q
cru LUNDI, lo 17 courant, chezjour, commence

uo cetto grande vonte, in plus importante du

BERNIER FRERES & CIE
20:13 J2UI

Coin de la rue Mignonne

N,R.-MM. W.

1s sont actusilument

GENDRON et L, F. ROBERT, el

 

employés

SAINT-LAURENTE

MONTREAL.

ant employés de lu maison DUPUIS FRER
fartieuliorement lours nombreuses pratiques à profiter des avantages offerts par la maivon BERNIER FR 
 
  

Théâtre Royal
Les deux sœuraVaidis naraftront

sur la acèue pour la dernière fois au
ourd’hui. Nous avons déia dit que
es représentations, cette semaine,
étaient dus plus intéressantes et
tout le monde partage notre avis.
LA semaine prochaine un jouera :

* Dear lrishboy.”

Fonds de retraite
Grâce aux efforts du chef, nos

braves constables vont enfin avoir
un fonds de retraite. A li pro-
chaine réunion du comité, le plan
suivant sera woumis et il n'y & pas
de doute qu'il avrra adopté. La
ville sera appelée à contribuer pour
$10,000 et 3 p. c. sera gardé aurles
salaires des officiers et des hommes,

ce qui produirs annuellement fiéoou,
11 est bien entendu qu'il ne sers pas

touché à cat argent jusqu’à con.
currence de $20,000. Lo comité
d’organisation sacra composé du
président du comité de police, du
chef de police, des anciens viflciers,
officiers, d’un sergent, d’un détec-
tive et de quatre constables. lo
chef sera le trésoricr, mals il ne
tera prYd aucune sommo sans le
consentement da comité de police.
# comité so réunira le second

Le rap

 

jeudi de chaque mois. or,

rentes eommes qui seront payers
pour les divers termes do services,

————
Pinnos d'occasions

1 piano «.roit ‘* d'Allemnine * $75,
plano droit ‘“ Craig”! de luxe, $100,
iano carré *Schucliz et Ladolf ”,
150, piano carré* Allen ** §60, piano
droit “Hood”, $7h, piano carré
“Chickering,” $125, plano “ Stein-
way" À coins rons, $190, plano
carré  Knabe?, $250, piano droit
Williams," 8175, piano droit Sa-
muel Warren”. $60. En vente
ches Lavigne & Lavoie, 1857 ruo
Notre-Dame, 67-3

  

Compagalo gemérale tranalatiamtique

Liste des passagers de cabine em-
harqués sur le paquebot ‘La Gns-
cogne” du Havre pour New-York,
le 1er aotubre 1590 :

M. Aug. Aubert, Mme J. C. Bul-
lard, M. Bullard, M. Barrois, Melle
Bomtois, M. C. Balsan, M, Ber-
trand, M. Charlois, M. i. Carnon,
M, Cusson, M. Durand, Melle Du-
rand, M, F. A. Généreux, Melle L.
Girard, M, le Dr J. E. Hétu, M. Il.
Lacroix, M. Pierre, M. 8, B, Raoux,
Melle Mélanie Ruoux, Sœur Au-
tin, Sœur Sainte-Maure,

MONGENAIs, BorvIN & Cie
Agonta, 338 rue St Paul

Montreal

Inutite d'aller atileurs
quo chez Chan Desjardins et Cie,
1687 eb 1439 rue Sainte-Catherine,
pour vos fourrures, c’est là que
vous trouverez le plue bel assorti-
ment et les plus beaux cadeaux,

1-8
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FIT.ULES DF CARTER
Faiteznsages des petitca pilulre da Cartor

dans tous te: cas de maindios necveuses d'in
animnie, do fnibivaes d'estomar, d'indigestion,
LI SPOpair, vie. 1 YOUN CHTOUTDTER Url Soit
Wgement tmtvdlat. Le seul semedo contre
1er aflution nerveuse qui suit aitet vs Yonte
waibunuaiché l'ex. 25e la voubeulle

- ——

 

L'ERREUR DU PEUPLE
Tes ons funt une mtrenr qui à vent dea

Moun lias fun eaten quand {Is negligent ii cane
Upation des boyask. On n'est pas excusable
de negliger l£ constipation,and on salt
qu'elle peur être zurrie à nimporte que'le
éponue par lou Burdack INiood Bitters. N'ai-
team lees si

 

Chaussures uristocratiques

Qu'on nese méprenne pas c’est
ches O. P, de Montigny, No 1420 rue
Sainte-Catherine que Von trouved
chaussure la plus élégante et la
tuellieur marché. 51—2

——_——

PALPITATIONS DE CEUR
Yan affections fgrysuecs, la teune ration

AUX pieds eLaux maine, les dotuiouzs fans lo
dus el nuire msluiice du systeme Terceux
sont gere 1 * des ph les (erent:
neuves gr UC tice sto wperial ment pour
puriter lo sang et wb eb donoer du Lon
aux nerfs

      

ne

H. A. MILLER,
Peintre de mnisona d'ensciqnen et de tk

 

   

  

    

  

deaux, Lay vo dorur, vi
Kerr, Suatis tla ete, TY, Pie
Eainic Cath je donner a.®.
tiafaction ocx piuex out à u  
fait quusie plus court debut, Noni,
que fe sun Canadicn-(rançais ob Je
VOLE patronage.

AVIS AUX MERES
on devrait tonjours faire neagy dn *
e Calmane de ema Wiialow durant !

degititiun dea enfanis, M calme Urirant {
sttendrit los gencivet

  |

JONCTION DE MONTREAL

Une quostion qui vous intéresse

M. Beaudoin—Bonjour, M. Tru-
el.
M. Trude)—Bonjour, M. Tosu-

doin, Mais, voila” un siècle vue Ie
ne vous ai vu, Quel quartier de la
ville habitez-vous aujourd’hini,
M. Boaudoin--Dans Ia partie nord,

en haut de la rue Sherbrooke, mais
la maison que J’oucupe a été ven-
ttne el j'ai reçu avis de déménager
d'ici à trois mois,
M. Tradel—Je me trouve précisé-

ment dans le méme embarran; fl
ne faut changer de résidence sous
Pp © vous avoucral que jo suis
tracossé do déménager m1 gouvont,
Est-ce que cula vous plait, par ha.
nard ?
M. Bcaudoin—si l'aime ecla ?

quelle question, Ma femme et mol,
note commençonb À nous faire
vieux et nous sommes décidés à
faire l'imposwible pour nequérirune
Vropriété cot automne, Madame
vaudoin est plus perspicave quo

Jone le suis: dija, elle #'es: procu-
Té ru bureau d’un agent d'ituineu-
bles, un plan de Ia “Jonction de
Montréal” ob celui de huit maisons
en brique que l’on rat actuellement
à coustruiro à cot endroit,
M. Trudel—ia “Jonction de

Montréal”! Ma's cela se trouve
en dohora de la ville. Jen'iraispas
m'isoler ainst,
M. Hteandoin—Faeffat,cat endroit

ne trouve en dehors do In ville;
mais ni vous nt moi n’avons les
moyens de résider sur la rue Sher-
brooke, et ma femme melit quecet
onclroit est Charmant ; dominaut le
fleuve et la Coie Saint-Antoine ot
que, de la gare Windsor,l'on s’y
rend en dix minutes en traversant
du magnitiques vergers.
M, Trudel--Le trajet doit durer

plus da dix minutes ; il y a au-si le
prix de passage qui ne doit pa: #'6-
levur À moins d'un éca, pour l'ailer
elle retour,
M. Beaudoin—Non, le trajet ne

dure jamais plus do dix minutes et,
quant au prix de passage, il est
moins élevé que le Larif des chars
urbains ; sl vous achetez des billets
de siison, il ne vous en coliera
même pas deux cents et demi, noit
pourl'ailer, soit pour le retour, ec
vous voyageres fort À l'aise. Lais-
sez uni vous dire gue ma fomme est
Les + 14 reNsuiguée 3 co sujet of
elle en faveur de la ‘* Jonction.”
M, Truiel—Mais il n’y a que quel-

ques traine qui font le service, sl
Vous les manquez, commoant vous y
prendres vous pour venir à votre
ureau, €n ville. Ensuite, comment

s’y prendre j:our revenir le soir ?
M. Benudoin—Il y & plusieurs

trains qui font le service ; le fait
est qu’il en pussc À chaque instant,
pour ainsi dire. Lorsque ma fomme
visitait ia ‘“ Joncilon,* trois traine
soul partis pour la ville ot deux en
sont nrrivés. Les traine circulent
Jusqu'à minuil, et chaque train ar-
rête À la “Jonction.”
M. ‘Trudel—Tout de même,si je

me dévidais À aller demeurer au
dehors dela ville, je n’irais pas si
loin: il y a une foule d'autres en-
droits moins éluignés.
M. Beaudoin — C’est IN où vous

faites erreur, mon ami. À Ja
« Jonction ” sous avez à votre dia-
position tous les trains du chemin
de fer Canadien du Facitigue qui
viennent ou partent de la ville, tan.
dis qu’aux stations ruburbaines,
vous n'avez que les trains locaux ;
romarquez Aussi, qu'un VOYAge AX.
tra de cing minutes dans un char
confortable eat un aviniage! Cela
vous donne ie temps de lire une
partie de vos fournitux.
M. Trudel— Jeo vous dirai que

Jaime les chars urbaine; i) vous
conduisent provyuo à votre porte,

 

 

Vitra-imned comm pi vons arranges

rez vous pour l'eau, le gas el les
égouts?
M. Bcaudoin—On me dit que In

compagnie qui bâtil les maisons de
brique À cet endroit fournit l'eauet
pourvolt A Ia construction des
égouts et vous Verd vne mrison de
briquo solidement construite, aveo
un emplacement do 50 pieds, au
prix dv $2,400, À das conditions fa.
cites. Naturellement, si la ** Jone-
tiondevient ville (ct plusieurs
personnes le eroent’. totiios ces
amélivratbions seferont Remarques,
aussi, que la Cote Saint-Antoine esd
devenue ce qu'elle ca. aujourd'hui
sans qu'elle eût d-s dgonisot qu'une
petite partio de cette gmunleipalité
sonlement était pourvue de ges ob
d’eau.
M. ‘Trade! —Tont coque vous m'en

ditrs est bel et ben; cetf endroit
pet avoir es charmes en été,
oreque \toud reverdit, mais parlez
Ma0i dono de nos hivers rigoureux,

   

Voilà une objection aériause, n’est-
ce pas ?
M. Beaudoin—Remarquez queje

ne veux pus monter la ‘* Jouction ”
aux nues. Je vous ferai observer,
cependant, que al jamais vous vous
êtes rendu chez vous, en hiver,
dans un char urbaln, où à pied, en
(raversant dos trovboirs sicombrés
de neige durcie, vous trouverez un
grand changemens en vous y ren-
dant en dix mintites, dans un char
confortable et bien chnuffé, qui
vous amène à votre porte,
M. “Trudol—C'est vrai, mais je

voudrais m’assurer du fait avant
d’arhcter. Rests encore ln question
dcu Lroltoirs, des Gooles et des
églises.
M. Beaudoin—On cat actuellement

À construire des trottoirs; on s'est
entendn avec les autorités de
Véglise anglicans pour avoir un édi-
fice pour les exercices religieux et
une écule sera établie avant le prin-
temps prochain. Les deux choses
qui me frappent plus, c’est que, en
‘gird aux paiements par verse-
ments, lo prix de ia propriété sera
plus À la portée de ma bourse, ot
qu'il mo svra plus facilo, sous tous
les rapports, de me rendre, de
Montréal à ma résidence à la ‘“Jonc-
tion,” qu’il ne m’ost possible de me
rendre au logement quej'occupe
aujourd’hui. Ma femme dit que,
dans tous jes cas, nous achèterons
un lot de 50 picds à six cents du
pled, et que nous y bâtirons une
muison un Let plue tard. Il est
évident que le lut prendra dela va-
teur, et les conditions de paiement
sontfacilos. Je vais vous faire part
d’une autre observation que ma
femme m'a faite. A la “Jonction,”
les eufauts peuvent s’amusorà leurs
jeux sans être obligés d'aller sur la
rue ; en outre, Bi vous voulez culti-
ver des légumes ou élever des vo.
laliles, vous pouvez le faire à votre
aise; vous pouvez encore, al le
Hoût vous en prend, convertir la
moilié de votre lut en une pelouse
pour jouer au croquét ou au lawn
tennis. Mals, dives dono pourquol
n'iriona-aous pus visiter ia locali-
té ? Je me procurerai de M. Egg un
ludicateur des houres de départ et
d'arrivée des trains.
M, Trudel—U‘est parfait nouns

irous sumodi après-midi. Je cun-
naiis M.Johu Elliott, chelde la gare
Windsor, et il ule donnern des ren.
seigneuvnts «exacts, car je ne puis
uen Tupporter entièrement À la pa-
role des agents d'immeubles, St
cette localité vitre tous les avanta-
ges dont vous me parlez, les com-
nile © autres employes de la rare
du l'acifique, qui sont très intelli-
gents, iront visiter cet endroit,
vous pouvez en Être sûr, Vous rap-
prlez-vous le nom du bureau où
adame Berudoin s’est procuré ies

prix ot les renseignements gue
vous m'avez communiqués.
M, Benudoin- Jenem'en rappelle

pas exactement ; Je suis que c’est
sur lu rue Naint-Jacques, 1rès le
“Salot-Lawrence Hall,”
M. Trudel—ll faut que ce soit

chez J. €‘'radock Simpson Cie, 181
rue Saint-Jacques,
M. beaudoin—- C'est cela.

contalssez-vous ?
M. Trudel—Uui, je les connais et

je puis vous assurer que vous pou.
vez compter aur leur parole. (atte
maison Tous d'une haute réputa-
tion en cette ville,
M. Boaudoin--Alors, nous irons à

la “Jonction ” samedi prochain et
nous pourrons ensuite revouit eur
le aujel, Au revoir,
M. Frudel—Au revoir,
M. llesudoin--Dites donc, si vous

no pouvez y allier samestl, pourquoi
n’irions nous pas un de ces matins,
par lo train de 7.80 hes pour être
de rétour à 8.45 hrs, À temps pour
les ailaires ? 8
M. Trudel—C'eet convenu. 672
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L'hôtel Arlington, de Toronto,
le plus beau etle plus confortable
csi mainlenant ouvert au public
voyageur. 18m)

-————.

LUXE DE PEU DE PRIX

Es vous aves bewin d'un ite de peu de
Prox, {ai1es vous ADJNITIAT PAF voi te sorvnnte,

ure fexime, on votre valetsi vous
G0 heme, Une pleine grande vatipe de
buuillant. ie nutin & l'heure de voite
Vous serux «tonné de ron:tater bre

qu sleux clteis de cu broux ge, dée tre
P mivre laure Vous épouveres un sont:

   

 

nt de blentro qul vara lainseen dass da
we deugsiconditionn pour votre bala froid.
Vonadevog oe "nena tete le ineilicure
eue Que fait Walter Baker et Cle. Avcun
antru Aura la même purèlé et je mème cilat
ostifanii,

 

—L'Emulsion Sulphario, grand
purificateur du saug, où vents chez |
tous les droguistes, 158-00 

lnvitent tous
ut CIE, od

EEE
ATTAQUE SOUDAINE

Messieurs, pendant étais

à

l'ouvrage
Jai eu cne PnqueCorde aecoute
norbus, Fe méierin fut appelé en toute
patemate 1! ue paraissait pas en état de merit,
Uns évacuation de 40 minutes me mis auxPortcaste lu mart | eyo a yiooir ane housille d'Extrait de Fraises has '

œauve la vies ° des peau me

MADAME I. N, MYLty

Provinoe de Québec,

EEA}
Municipalité de Ia ville de la cote

Saint-Antoine

AVIS PUBLIC

Aux contribuadies ds 1s ville Co Ip
Cite Baint-Autoine. ot à tous ceux

que les présentes pouvens

 

AVIS PUBLIO ast 1e searétat
rior souseigne, donné anole ore
novembre cuuran: le Conseil à

  
les

tlomonte nuiièros, neuf, numéro dix, et
nro Onse. lesquels ont eté rome 1
seplieme jour de novembre.mil gigas)
Quatre-vlogt-lie, et ne pouvent être comtagy
Les au moyen d'une roquête présentée
poil, que (ane les trente jours suivant
de la dite promu ton.
Que le but du dit Nglement numére

eat À + pourvoir à l'élargissementde la »
du viomin de ln Côte Xatnt-Antonine, tom
pn > entre l'Avonue Greena et l'A
‘hurchill, A une lurgeur uniforme

soixante isdn, mesure anziaise, on
mite dn ué “Ay annexs ;
Yun jo lement numéro dix es$
urvoir à l'elargussement de cetto partit

‘Avenue =Greane, comurise entre la
Fainte-Catherine et lo chemin de la 35

an mi
ut da

Sninto-Antuine, à tune largeur unife
sinquante«se micstire
qu'il anpertau y annexé
Que te but du prgcletneuc numéro ONZM

de pourvoir à l'auverture de cetre
Tue e(ant lo prolongement de la rue Sa
Luc. partant de l'avenue Wood ot ge ren
à la limite eud-puest de la cité de Montréal, &°
une larceur unifornie do solzante pleds, tel:
qu'il apport au plan y annexé

Qu'il ent pourvu parles dits réglements &
l'imposition d'une faze Tpécialo sur leg pro-

” sienayantfront oe on cites nell
ons sur | ise autres

ani peurront etre déclardes tera

henltCeEement d'iveux,la foun euivun
des dits reglements, ;
sue los dita régles ta et plans sont

«sde record à mon numéro 1
quatre vimyt-sise, de la eue Saint.
en la cité de Montréal, pour en être
comtion a eres. N !

NNE, os septième jour ovemtea,
mil buit osust quatre-viagt-dix.

G. DURNFORD
Secrétalre-trésorien,

az

GIBB & CIE
Moçoivent actuell tout co qu ya

"55 plus nouveasoa tals de ’ .

TWEED, ORAP ET MERGERIE
Ainsi que des 3 Poelepeusbad»

meuts Lavitent pul

   

UE
ON DIT QUE Ë

Le dernier des miresies est
l'immense vente à bon marehé:
commentés le ler du courant:
et qui sera continuée juaqu'ou ‘
1er de Mars prochain. ;
Une réduction de 10 p. ©. est,

faite sur tous les nouveaux et
25 pour sent)

res, et 50 p. ©. sur une grand
partie de notre stock en malas.
depuls un an ot plus, }
Tous ceux ful ont besoin de

quelque article de notre income

 

     pa-able assortiment de meu-
bles de salon, bibliothèques, *
chamb coucher et meubles
de maison en général, sont
priès do nous faire une visite
“our voir notre stock et nos
noie

OWEN MeGARVEY & ila

1649, 1881 et 1853 rue Notre‘
Dame sein de la rue MeGill,
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No 80, reo Si-Frangols-Xavier

MAIRE OCEAIQUET INTEREE
Marine Anglaise!et Etrangère

COMPAGNIE D'ASSURANCE

tal et surplus en actif, 000
Devo: aitoy gouverne- 46,500,
ment Canadien............. $100,000

aLa seule compagniemarineaysatw

AUX IMPORTATEURS,
Polices ouvertes accordées,

AUX EXPORTATEURS,
Facilités illimitées d'assurer Les

Produits, Grains, Bestiaux.

Assurance Marine Reliance
OCAPITAL......... $2,600,000

Cargsisens, Carcasses, Frets.

EDWARD BOND,
Agout en ehef pourles compagnies élrangd-

res ci-desous.

W. A. BURNETT, sous-agont.

STEWART CAMPBELL,
Gérant du dépurtemout de l'Iniériesr.

Compagnie d'Assurance sur le Feu
DE LONDRES

Compagnie d'Assurance Queen

sDWARD L. BOND,
Agent.
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J)vEANRL & MARCEAU,

AVOOA'
No. 7, PLACE D'ARMES, N0.7
Latinede JaBanqueJacgues-Vacties

MONTKKAL

 

MOFTIN DUNIAMELC6
LPR MANCRAT, LB

LAYCares tas4amon
AVOCATS

Frecorenis, Commissaires, Bho.
167, HUE SAINT-JALQUES, 147

=——MONTHKAL-—

METERITH
_ Teun
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: AVOCATS
Ecxeau: 180 rue SAINT-JACQUES

© Lider do le Banque d'Epargne, Moutrées

; , MSay |.O00
éapuone Nu LR, Botte P. © No137

Gueux =

AVOCAY.

1M8, RUE NOTRE-DAME, 160.

OCTEUR PAUL PHILIPPE
DB LA FACULTÉ LE PARIS

Ancien interne dos bopitaux de Paris,

. itatlony Mudscinechirurgie, Gynas
1:56 ures du uustis 3 heures

»pévé-18{di ; 8 à 9 Leures soir.

166—KUE SAINT DENIS—165
TéléphoneUellson, ua

© KOTAIRE XT COMMIMAIRS
No 42, rue StVincent, No 42

“ À t ter sur

EEem
A NOTAIRES

1606, RUE NOTRE-DAME, 1608
Uno attention speciale sera douné® aux af.

demireds

ocesions oùde
Hal

pieds 140, avenue
al . Prix,@viibeal LongueutsPris 8100.06. Comptast

Argentà prêtern dot bf pour cent. Mai

INCENT & DEMERS

‘us diplemés de l'Ecole Polytechnique
Ingénieurs civils, Architectes et Ar-

penteurs

%-— RUE SAINT- JACQUES—
MONTREAL

Brevetsd'invention. =»

ONE & CHARDONNEAU, -
tAnelens élèves de l'école Polytechnique)

KGKNIEURS CIVILS ARPENTEVRS

SOLICITEURS DS PATENTRS

rameTe
36 Lure SAINT-LAMBEET, Montréal

F BOISIEENU,

¢ ANnEYRASER, ÉVALUATIONS, eve,

:1= 0600 de la Place d'Armes—(?
im _

ROY& L & GA:VtSHIteUX 8% Duero

18—-BUE SALNT-JACQUES — 10
Iétifion de le Liaaque d'Epargne, Montréal
M. Vioron Roy M. L Z Vauraux
Mévatour, de plancher. Chawbive Jetd.
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ATTRACTION SINS PRECEDENT
Plus de deux millions distribués

 

LOTERIE DE L'ETAT DE LA LOUISIANE
incurporée la législature pourdes fins d'é-
ducation je charité, et reconnue dans Is
constitution aciu:lie de l'Etat. en 2879, par
une maiorité ecrasante du volu populaire, ot

DEVANT CONTINUER JUSQU’AU
ler JANVIER (895

Ler grande lirages extraordinaires ont lieu
sout-annuellenien «en Juin rt en Méceubre)
ot los titagez a NOMBRE SIMPLE ont lieu
dans chacun des auires dix muis de l'année
Tous les tirages so font esJulie, à l'Acade
ule de Musique, Nouvelle-Ori Le,

Reputos depuis vingt ans pour l'integrite de ses
tirages et la promplitués de ses priements

Nous rertiflons par les présentes qu’ nous
avrecilions lea arrangements pour (cus les
térages mensuels ét armianmuclnde la Lote.
rie del Faut dela Loutsiane, que nous gerons
pcraunneliement les tirages mémez,of que ces
tirages sont faits arse hannéletéimpartialite
ei bonne fol entera tout le moule; rt noux
1. w20rluo ve te componiir à se servir de ce cer:
Hifical acce * fav sir Ce' de notre signature
dans #63 ENMONXES,

Élus
Htbee’

Commissaires,

> seinen, banques c£_banqulcre,Male wes à la l'otèrie di  

 

Z es prix gi
Fa Louisiane qu mrimt présentée cd
Aucom ra,

Re YW. Prée. Louisiana Nt'1 DkWE. FALMALY
XR Rel ANAUK, Prés. State N11 Ik.
ArAZUY EN, int. New Orlonns NU Bk,
CAKsr ON. 1c +. Uniun National Tank.

CRAND TIRAGE MENSUEL
A l'Acudinicas she squo, Nouvelle-Orléans

Hurdi. 16 dézorabre. 1098.

PRIX CAPITAL: $600,000
100,000 billets dans la roue

LISTE LES PRIX

  

    
  

 

1 PRIX DE $00,009, soit. 9000.00)
1PRIX DE 204101, moi 200.000
FPRIX Dy wooo, 100 000
phitiy ba & 80.000
his DE : 40.000
ShX DE du 80.000
W PRIX DE 80.000
20 PRIX 1H 2. 80,000
100 PRIX 1g BR, anit 20,000
Soo PRIX DR 600. nolt 120.000
Hu PRIX DE 400. molt... . 200,000

PRIX APPROXIMATIFS
MO PRIX DE $1,000, solt. $100,000
10 PRIX DE Bl, mo 80.
Ww PRIX DE dus, sai 10.

 

PRIX TERMIN.

19 PRIX DE Gao. soit...

LUIPRIX SK MONTANT A.”
PRIX DKS BILLETS:

Billet complet, $43; Demis $00. Hultié-
mes 30, Visgtiomes $5, Quaras-

tides 81.

Prix des clubs, sslita d'une plastro
vour #0

Envoyer tout argent par l'Ex-
press, ot la Compagnie

paiera ies frais
de port.

MN. A DAUPHIN,
Nouvelle-Orléans, La.

N'oubliez pas que is charte actuelle de la
Loterie dc l'Htat i) la Louisiane, qui formo
partie de ia constitution do l'Etat do le loul-
So ut quiis FElurve par lu Cour 69

desk | . uo cuntrut avec I'Ktat de
Eriontatane ot une partie do Ia comstitution
de cet Etat n'expére que 1e premier jas.

La légistaéuro do l'Etat de In Louisinne.qui
s'est ajournce iv 1) de Jnillet cette nnnèu, à
ordonné quun amendemens 4 la constitu:
tion de l Etat soit sautuis au peuple, à Une
élection qui aurs lieu on 188 nticudement
deatiné 4 prolong-r In charte de In Sempa
guiede In Loterie de l'Etat de ln ui
sinnojusqu'en lntince mil neuf cent dix
nouf. C'est l'opinion générale que vote
populaires sera en faveur de loteries

PHILIPPE VINCENT
Manufacturier do soulisrs de chevreulls,

de rayiiotios. teaines sauvages, ot toutes sar
te de cur'usitees luticnnos. Loretie, Que

J'ai toujours on renina undes pluebeaux
raycuandf «+ ebhaut mentionnées,

* toujour« prêt à confretionner sur ordre
toute comnsnde des maisonsde sos a iles

ixapiciaux, Adresse: Pnillppe Vincent,
Paie, Larette, Queboe, lla

LACANADIENNE
Montréal, 12 février, 1894

M. P, Garon, gérant, Aluntréab
Monsieur,

Venilles acapter mes remerciomenta ot les
transuetlre à votre cormseil d'administration
pourla manière pronipte et libérale avec in
quelle cutto compagnie m'a payé le plein
montant de ma réclamation, savelr, mille
dolla: (31.000). le jour memo oft Jes preuves
du décus. ti6 feu Mun époux) es de ls récla
mation out Été compirtées,

Hien & vous, ,
Danie Youve Pit, Graukae,

marn-—8-in1_
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gente et Fonds accumulés.
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ouvent fl est utile d'associel
la Créosote de Gouaron de
Hétre à l'Huile de Foie de

4 Morue dans le traitement des
flections du Larynx, des bronches,

des Poumons, principalement dans
les Bronchiles o..roniques et les
Calarrhes, Cette ascooiation présente |
de grands avantages, même en l'ab- |
sence de maladie véritable, quand on
l’emploie seulement dans ie but de
fortifler une poitrine faible ou un
tempérament délicat. — Ces deux
médicaments se trouvent réunis dans
lesCAPSULKSLEBERTHÉCRÉOBOTÉES,
danslaquelle la Crévsote de goudron
de hêtre se présente dissoute dans
une hnile de foie de morue partisue
lièrement recommanduble, puis-
Qu'elleest préparée pardes procédés
qe seuls, ont mérité l’approbution

l'Académie de Médecine dé Paris,
19, rue   
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aniversel etraisonné ds
Juræprudence civile, criminelle, ca
honique et bénétiviale, par M. G
I7 vols. in 40, #24 réduit a.

Oeuvres de Furgole, cont se
traitée sur les donations, testamente

&yulslitutions, 7volsin49. $1090
ER. SEEN

Traité de ia vente des immeubles,
pas décret, eu. M, Louis d'He
ricourt, 2 vols Flite on 1 vok in 45.
2.00, réduit à. Le LLace

Traite de Ia Subrogation de œuxqui
ruccedent au lieu et place des eréan-
ciers, par M. Dernusson, 1 vol. ind@,
$200. reduil a...

Recueil d'édita ot dordonnancss
TOYAUR,etc.par MM, Pierre Neron
el Kiienno Girard, 4 vols. in folio,

00. vodui
Meuvelis”tua:

  

100

10

uit A. $08
Le traduction des institutes

de 'kmpéreur Juatinion, par do Fer
rivres, 7 vois, In 12, 8450, réduit à... 20

Nouveau commentaire sur l'ordon-
tance civiledu moisd'avril 1067. par
M aos, à Vols. in I£ 8250 re-

ul
Nouveau commentaire «ur Ia contu-

me de Paris, par de F'orrieres, # vole
in 12 su réduit àlafdoyeës at ha
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Téléphone Ball No 15/5

     
; ip; i

53a 1

i Egil igiagi ËJE
ifti
{: pisse

all Gist yy
LA SURDITE

SES CAUSES ET SA UGERISON
Traliées scientifiquement par un nuriste re.
notadans univers cater,  Surdié guérie
pour (oujours, depuis $0 à J0 aus, aprés que
tous traitements ont echoué. Comment
un surnionte les ditfiruités ot on obti-nt la
Ruerison ; tout ce!n es: expliqué dans le. cir-
culuiros, Dos aibünvite ot téruoi,
testunt que des personnes impor
été guériss, envoyés par la malle,

Dr A. FONTAINE,
19 Bat, 1dme rue N.-¥

08 at.
ntes on

208-10-m j 2-0

VEINE
À LES BÉBÉS QUI PLEURENT

Les bébés pleurent parce qu'ils sont aout
+4 frants. Tours petites noie sont enfant.

tuées et ila sonr plus où moins ilévreux, 8l
vous leur passczautour du cou un dre Gol
Iters Elootriquos 4e Normux pour Is
Dontition, vous constaterez aussitôt un
changement remarquable pour lo mieux,
urs sotfrancescesserant et il mo protuies

2 jedanst'étatds lonr
à Gol re de Orman,

n'en A>ceptes pas d'autre ob Tous se:Vafelt, Prix, dci TA
   

MsHOWARD &MAR

IModsreone evave
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APEngee distribution d'acteve
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mel ds tMe berreux 04. x, #8 soulegent tous
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les repes, Douleurs dans Je 244, ete. Quoique.
Sood suse ald 84 Ce guérir
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J! cependant Ten Pilefeteemetere

ta Constipalion. bat provenant send
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1ADEGRINGOLADE
QUATRIEME PARTIE

LES MAILLEFERT

(Suite)

— Jeauls donc unêtre absoloment
stupide, alt-il avec une rage
concentrée, un idiot, un troux...
—- Allons, messieurs, allons, mes-

daines, disait le feune duc, qui était
on veine, écnauffons-nous un pen,
s'il vous platt…
La rouge sortit, la jolie dame bru-

ne perdit quinze louis. :
-- Décidément,madomela daches-

se, lui dit un jeune homme vous
allez vous décaver, et il va falloir
écrire à M. de Maumussy qu’il vous
envoie de I'argent...
A ce nom, éclatant là, comme un

obus, Raymond eut comme wun
ébloulssement... Etnit-ce possible !
Cette femme, près de lui, était-

elle vraiment ls duchesse de Mau-
mussy !...
— Oh ! fit une jeune dame, ie duc

de Maumussy n’est pas comme cer-
tains maris de ma connaissance, il
n'attend pas que sa femme lui de.
maudé de l’argent, lu!...
Ainsi, plus de doute.
— Tous les jeux sont faits ! conti-

nuait M, Philippe. Rien ne va plus.
Mais Raymond ne voyait ni n’en-

tendait plus rien, le vertige s'em-
parait de son cervonn, et c’est mû
ar un pur i: s.jiut machinal, qu’il
ancait sgs mises au hasard...
—La chance vous poursuit, mon-

sieur, lut dit la joile dame brune, Is
duchesse de Maumussy, voules-
vous nous associer ?…
—Nousassocier !... s’écria le mal-

heureux avec un mouvementd’hor-
reur...
be se maîtrisant tant bien que

mal:
—Assurément, ajouta-t-H d'une

voix défaillante, avec plaisir, avec
bonheur...

Il n’avait plus qu’une idée, fuir,
fuir. Ah! s’il eût su comment se
retirer sans scandale I...
Heureusement, M. de Boursonne,

qui le surveillait, avait, comme
tout le monde, sans doute, aperçu
son trouble affreux.
Et lorsqu’à dix houres on servit

du thé et des rafratohissements.
—Allons, mon cher Delorge, dit le

vioil ingénieur, l1 faut nous reti-
rer...
La duchesse de Maillefert voulait

le retonir, mais 11 prétexta un tra-
vail urgent, promit de revenir et
enfin sortit, entraînant Raymond,
Puis une fois dohors :
—Matheureux, que se passe-t-il ?

demanda l'excellent homme, votre
bras tremble sur le mien...
—Ah! monsieur, ne m'interroges

pas, je vous en prie.
Jusqu'au Soleil Levant, ils n’é-

changérent plus une parole.
Maître Béru les attendait,

apercevant Raymond:
-—-Mousieur, dit-il, juste comme

vous sortiez, le facteur a apporté
our vous deux lettres de Paris...
es voici.
C'est à peine si d’nne voix défail-

lante il eut la force de balbutier :—
Merci t…
Après quoi ayant pris ses lettres

des mains de l'auvergiste, sans
même songer À saluer M, de Bour-
sonne, il Li 1'escalier.
Maître Béru lui-même fut frappé

de ces circonstances,
- Qu’a done M. Delorge demsn-

da-t-il au vieil ingénieur, qui allu-
mait sa pipe au feu mourant de la
cuisine.
—ltien, absolument, répordit le

digne homme.
Mais en lui-même, et tout en

montant à sa chambre :
—En voici bien d'une autre !

grommelait-il. Que diable s'est-il
paesd entre mon étourneau et ma-
demoiselle de Maillefert ?.
Car ilne voyait que mademol-

selle Simone pour avoir jeté Ray-
mond dans un tel désordre.
—Et cependant, songeait-il, son

autre voisine, cette duchesse de
Maumussy, est bien jolie, et elle le
regardait oc des yeux bien
doux. Et lui, A un moment, lui a
répondu d’une façon étrange!...

a pipe était finie, et ll en se-
couait les cendres en frappant le
fourneau contre son ongle.
—Peut-il n’y a-t-il rien, raminait-

il encore. Ce sacré Delorge est
nerveux comme une petite maf.
tresse. Pout-gtre dort-1l déjà...

11

Non, Raymond ne dormait pas...
A peine arrivé A sa chambre,il

wétait affaissé sur Un fauteuil, et il
s’efforçait de recueillir ses idées,
—Que je suis faible, murmurait-

il, que je suis lâche !...
Pauvre garçon !... Il n’était ni

faible ni lâche,il était victime d’une
situation qu'il n’avait pse faite,
d’un passé qu’il traînait comme un
prisonnier sa chaîne.
Madame Delorge, cette femme

d’une énergie antique, n’avait pas
senti qu’il est impossible d’enler-
mer un homme dans une idée uni-
que, si vaste quo soit cette idée.

Elle n'avait pas compris que sisa
vie était finie, vie de son flscom-
mençait; que si tout était mort en
elle, tout en lui était à naître.
Elle ne n’était pas dit qu'en lui

imposant une tâche surnumaine,
elle l’exposait
tâche,le jour où une grande pas-
sion mettrait aux prises dans son
âme bouieversée l'intérêt de sou
amoyr et ce qu’il estimait être un
devoir sacré.
Oh ! non, se disnit-il, je n’ou-

bile pas que mon père à dis lache-
ment seenssiné! Non, je nesau.
rals oublier que les assassins sont
restés Impunis!... C'est avec joie
que je donnerats ma vie pour que
{patica fot rondve 1... Mais dépend-
| de moi d’aimer ou de n’aimer pas
mademoiselle Simone, et me faut-11
renoncer à la voir parce que
madame de Muumusay est au châ-
teau de Maillefert ?... En quoi ma-
dame de Maumusey est-elle coups
ble, elle que l’on dit mariée contre
son gré à ce misérable aventurier !

Ii tournait, en même temps, etre-
touvnait entre ses mains les fetires
qu'il venait de recevoir,

il avait reconnu l'écriture des
adresses.
L'une était de sn mère, l'autre de

M. Roberiot.
ass À niesitait à les ouvrir, redou-

tant d'y trouver la condamnation
saus Appel des espérancesaux-
quelles il essayait de se raccrocher.
-—-Pourtant, il le faut 1... fit-ii.
Kt d'un mouvement flévreux, dé-

oschetant la lettre de madame De.
lorge,1} lut:

* Cher Raymond,

“ L'heure maintenant est proohe
Botte revanche, queliens ehosé

 

et

  

à maudire cette |

 

me le d ‘ous nos amis. depuis M.
Ducoudray jusqu'à Mtre Ro
le croient.
‘ Ce qui me prouve que l’emplre

se sent menacé, c’est que d’anciens
amis deton . qui l’svaient re-
nié. qui semblaient avoir oublié no-
tre existence, sont venus me ren-
dre visite,
* Tout Paris s’entretient d'un

procès horriblement scandaleux
qu’intenterait à M. de Maumussy
la famille de sa femme.
“ On m'affirme aussi que M. de

Combelaine, plus ruiné que jamais,
& été sur le point d'épouser l'indi-
gue sœur demadame Cornevin, ma-
lame Fiora Miari, et qu’au dernier
momeutle marisge & nanqué pour
des raisous honteuses.
“ Raymond, mou fils bien-aimé,

souviens-toi de ton père… Tiens-to
libre de tout engagement et prêt à
agir au premiersignal.
“ Ta sœur Pauliue et moi, t'em-

brassons de toute notre âme.

* ELISABETH DELORGK,”
—Prétt.. libre de tout engage-

ment!... murmura Raymond, avec
un rire amer. Voilà vioge ans que
Je vie ainet t…
Et fl ouvrit la lettre de Me Ro-

berjot.
“Je n'ai qu'une minute, lui écri-

vait le député de l'oppusition,juste
le temps de copier, pour Léon Cor-
nevin et pour vous, une lettre que
je reçois de notre ami Jean.
“ Lisez, @t vous verrez si le brave

garçon perd son temps.” |
Jean écrivait:

“* Mes chers amis,

“ Après la plus pénible des tra-
versées, pendant laquelle nous pé-
rissions sans le secoursd’an clipper
anglais, me voici enfin en Austra-
e
* C'est avant-hier, dimanche, que

J'al pris pied à Melbourne, la capi-
tale du pays de l'or,
“ Dèsie lendemain, je me met-

tais en quête de l’homme aveo qui
mon pèrea quitté le Chill, M. Pé-
cheirs, le flls du contrebandier de
Talcahnens.
“ Je trouvai sans peine sa de-

meure, cer il est un des négociants
considérables de Melbourne. Mel-
heureusement, il est en tournée
Aux mines, et trem loyé yul le rem-
placen’s pu me Axe l’époque de
son retour,
* Mais eet employé, qui connaît

M. Pécheira depuie longtemps, m'a
dit que lors de ses débuts en Ans-
tralie, il avait un associé, un Fran.
Sais nommé Boutin,
* Que ce Boutin soit Laurent Cor-

nevin, mon père, c’est ce qui ne
fait pas pour mol l’ombre d’un
doute. Que M. Pécheira puisse
m'apprendre ce qu’il eat devenu,
d'est Ce qui me parait certain.
“ Donc, malgré les anxiétés de

l'attente, je suis heureux, quelque
chose me dit que je touche au ut.
* Nos afeux,lorequ’ils ae vouaient

À une œuvre difficile, s'imposaient
jusqu’à son accomplissement quel-
que rude pénitence, qui était un
perpétuel stimulant. Moi,j'ai juré
de ne pas reprendre mon pinceau
avant d'être arrivé jusqu’à mon
père, avant de l’avoir serré dans
mes bras s’il esl vivant encore
avant d'avoir prié sur sa tombe wi
eat mort...
“ Bon espoir donc, mea chers

amis, et peut-être. à bientôt.”
“ JEAN CORNEVIK.”

C'est avec un douloureux acca-
blemer.t que Raymond laissa échap-
per cette lettre.
—Sijene suis pas fou, murmu-

rait-il, #’il me reste encore quelque
courage, je ne retournerai plus au
château de Mailiefert.

Il était, hélas | de ces infortunés
que leur imagination cruelle cloue
sur des calvaires chimériques, dont
la pensée devance les événements,
et qui souffrent plus aifreusemen:
peut-être des catastrophes qu’ils
prévoient que des malheurs réels.
Au matin d’une nuit passée toute

entière à «6e débattre dans les an-
inses de 1a passion, sa résolution

Ent prise.
—Je ne chercherai pas A revoir

mademoiselle Simone, s’étuit-il
dit, dussé-je en mourir !
Aussi, lorsqu'il descendit pour

déjeuner, soutenu par l’exaltation
du sacrifice et par cette amère sa-
tisfaction uu’on éprouve à dompter
une (souffrance atrucu, s'était-ll
composé une contensunce dégagée
et un visage souriant.
H wattendait à mille et mille

questions, à de vives attaques,à des
piaisanteries,.. A sa grande sur-
prise, M. de Boursonnes nel’inter-
roges pas.

n attitude, qu’il croyait impé-
nétrabje, était démentie par l'éga-
rement de nes yeux, par la violence
convuisive de nes gestes,
Oroyant abuser M. de Boursonne,

il l’avait éclairé.
—1l est évident, n’était dit cet

observateur si perspicace, qu’il ne
s'agit pas, oomime je le aupposais,
d'une simple smourette. Quelque
chose de grave se passe,

(suivre)

RS

AUX SOURDR
perabni I était mourde et qui en.

tom ait toute sortede bruits dans ln téte de

Biile euvorra dûrommddoàquirudrenee.je env "
mi Aichoison, 117 tue Macbougal. Now:
ork, ——

LE FROID
Voicile tempa où nous allons être obl

deporter des fourrures. Ainsi ceux qui dé-
tirent és procurer ces articles feront Lion de
rendre unc visite au pagacin ot l'on vendau
fix du gros ches 1, Builenu 1664 rue Notre.
ame,

 

UNVILAIN CHEVALIER
M. Reuben Knight de Moris, ain quil sen

des plates nur toutle et i a etd fluent
par vioits d'une boutetlle de BH. re
ocumande donc ce comme aus grand
puriicateurdu sang, »

 

Tout 18 monde a droit de désirer la pins
grande some de ltbercé posatblo, mals sou.
vent Ia vio ent empoisonnce par la dyrpepeic.
les muladies bliieuses( v defaut d'enetyic,in
debilité nerreuxe, ls Inibicase,, ia copie
tion, etc. Or les Burdock ood tern
guenseant compl leu et en
les détruisaut dans Jour racine vousrendront
de blem-étre.

EST-CE QU'UNEJ RE DEuno quuLE quan
tine jonrnée de travail pour un foie vigou-

toux consiste à moureter trois livres et demie
de bile. Non nec À ons sont oiseShon

jantes cola produit ia constipation : elle
soot plus nbondantes, cola Produit dos main
die bilieuses, tello gue Ia jauniese, ur
Frérentr et guérir toutes les pusladion bi
feuscn lo meilleur tomédo est lo Burdock
Blood Bitters,

 

JESS
Artiste peintre

M. Eugène L'Africain & l'hon-
neur d’annoncera ses Amis et au
fubite qu’il vient d'ouvrir son ate-
ler au-dessus des bureaux de la
MiNisevE, 1608 rue Notre-Lame,
Portraits de tout genre, une spé-
vialité, 1—1a

Instruments de musique
Instruments de musique de tou-

tes sortes pour orchestres et fan-
fares, spéc

 

Laches vigue ras
Hoire-Daze, , 

rjot,.

Les trains laisseront la gare do
ln rue Windsor pour:

Ottawa, 7.508.m,, ¢*1145 a.m. 4.15 D.
Portland. Hioston—$9,00, Am. "813 p.m,

Peraom,a ui 0, ete --! ap.

5 Saini: arte Saint-Paul” Minnéapoile —
“1145000,Bainte-Anue,Vaudreuil, etc— ‘2301, "18.45
m,

Saitscan, Bherbrooke—i.00 p.m. IT.46p.m

Noigroe P15 pm,ow] _ am. mu. |
Halfax K. ke, SainedéansNB, slot1.43

pan,
Do la gare Dalhousie pour:

Québec—"R5am.. ‘130 pus (les dimanches
seulement} et “10,00 p.1n,

Trois-Hivières—"8.26 am, “330 pm. (lo di-
manche seulement), 5,18 p.m. ot * 10.00 p,m,

Jollette, Salot-Félix, Baint-Gabriel, cte-b,15
a,po,

Ottawa-—‘#60 440 pan. “260 p.m.
Winnipeg et Vancouver0 eu
Falnt-Jérome salotLin, SainKusiache5.30

m,
Hainaitose ot Sainte-Thérése—3.00 p,m., 4.40
Loirpam, Le samedi 1.iWau lieu de

  

De la gare Bonaventure pour!
Marieville et Farnham. 5,40 p.m , de Fatnt-

Jamiert ze raccordant avec le train du
Urand-Tronc de 2,15 hrs pn. de ia gare 
HBonaventure : Maricville, Saint-Céssire.
50h, pom.. de la gare Hooavoniure.

Interprétation des aignes — J Exoepls les
samedis: t marche tou«los fours, 5 compris
le dimanche, autres trains les jours de -
neseulentent. vice n'est autrement indiqué.
* Chare anlon et dortoir. : Pas do connect
surle train qui part de Montréal le samedi

BUREAUX D8 BILLETS A MONTRÉAL
6 ruc 8t-Jucgues, Hota) Windsor, et les

«ares Dalhousie et Windsor,
 

FLEURS EN BEnme
loyés a la confectiun de Heurs en

Pharmacie “Glusgow Drug AT tue
Notre-Dame

SYNCOPES Alienés rendus à la raison,
Le Grand Resta

des Norfs du Dr Kline pour toutes lev ma-
ladies du cerveau et des nerfs, Le seul remé-
de infaillible con:re les maladies des nerfs, les
nyncopes, l'epilepsie, etc. Infaillible si on le
prend ter que prescrit. Plux de syscope après
un 0 e ‘uno journée. On doute 3Souraut
ont «4 dex syncopes un trailé et une bou-
teilte « chantillon de $t ullement: on n'a
qu'à | ayer lex: _Envoyes voire nomet
voire aaienae ait Dr Klyne, rue Arch, Pal.
ladsinhie. Pa Demandorle aux parmacions

-VOI# don conirefacons. vente of
J. A. HAIRTE,1750 rue Notre-Dame.
Téléphoncs, Bell 1100; § ddorsl S34. 176

ARRÈTEES GRATUITEMENT,
Buceen merveilleux,

 

Malades liarz attentive
ment et retancz bien ce qui
suit: Touton les maindies
chroniques et même décla-
récs Incarables par l'igno-
ranceeLie tétontisment de
nos fours, sont philosophi-
quemant parlent, positive-
mentet radicalement guérie
var l'usage de ines rernéues
vempotés de racines ct de
‘èdus ront le résultat de lon-

 

plantes. Cre pon

 

   

 

ques, rudes et rigourouses Studus sur lie bo!
nt ale, {a plsmoloie, uw pathologie,
&e., re io célebre et savant Ur. J. A.
Crevier. valez-vous bien que toutes les ma
ladics mansdistinetion vont wudrles Consul.
tations gratis, Porto ouverte tous oe fours,
de 8 joures avant-midi jusqui 9 heures du
soir. tirabont, horioviste, 2060 rue Notre
Lame ouust pres « rue Lamontagne,

; a  
 

Au public inteilinent d'être sur
ses saïdes |! !

Tardesmisérablog,
‘une audace Inouie,

Farcourent  Inain
tenanties villes, vil.
lagen, et trompens
lenient io public
nndle, on se disant

{ventoutset proprid.
A lo mes célé
bres emedes sauver

8 qui ont nom:i<Royales Nl.ro Prctoral(a:
ent de Lorne, Mesttueteur uu (boise,

Doment Mystérieux, Poudre tonique, No
vip, Tuenifuge, Hulle Antl-Vénérienne, sta,
"Moncaimes ot Mosuieurs. Sachez que je n'ai

vais venduà qui que ce soit, en aucun
:tupa, les secret “de 11194 0610bres remedonof.

huut nommés, Jen swe lexeul inventour ot
prop: iétatre, dina "univers entier; of, on
Demo croft pas, qu’un vienne chaz noi, of fe
pourrale leur prouver, Dernaudes à con ie
pusteurs leurs ce: mis de cours d'étude
classique etmôdivai, ils n'en pourrunt jamais
produire. Qu'un boamede sclenco lvë fntor
toge et leur fases faire un tout petitooure
d'austonie, de chirurgie, de botanique, d'art
obatériqua, de pati.ologie, de physiologie, de
chimie medicale, de tuvrapeulique, de phge-
macopes, ete, ate, CL Co MONI
conviinen quil n'a affuirequa
n'en Veulontqu'a iæ boursede
par trop credule, Quant les malicdes voudront
# guerir, (quelques maluliesqu'ils alentpile
virnt à Moareal, dlreciomant ches lo vieux
Antoine ne 1.138 rao Craie, tout virale

ou du carré , seulo maison
5} » une galerle,c! NH run! sùrs de n'être
Janis Lrotipes ;04F, CE GIONALUF à pour de
cine: Bien d'autris ne promires, oi retieg-
éras. ni be vondras, eh AUCYS Len n
OuvertDe Bovtlres du imatiri JHNQU'à)

heures du solr, 10s dimanchesexcepies. Der
miander à vos pharmarienset marchandshos-
nêtes de ne tenic constamment, en inalRs que
les célebres remédier muvagçondu vieux Am
toine Racicot qui demeurosur Is tue Craig
No33 Muniréal P. U, tout vis-4-vis le railiou
ducarré Viger, Ia mula maizon ou il y à une
Raior.e, Coat Ih ie dépal principal où ious se
recurent les Veritables remncies savages
tn vhwux Antoine fauivul. veul inventeur og
tz taire dans le snomis cation,

‘ d&-—Dites-vous cola Les cineAUX cases
Alade nd plus busbou” 00 Piavri=ise

 

 

  
  
  

 

 

        

  

  

   

 

 

L'EMULSION
d'Huile de Foie de Morte

ux

SCOTT
A. aux Hypophosphites

? Soude otdo
Chaux

L'ENULSION SCOTT
on une Smolenparfaite;
elle produ s chair ex
Tuoius de td ue mime
parie quelle aotre e est

meilleur remède
connu pour 1s Phtisie,
les Bronchites, les Af-

fections Sorofuleuses, les Toux
Chroniques et Refroidissemente,
Bon goût est trés éable et res.
semble partultement à celui du lait.
L'Emalsion Beott ue se vendgen facons

méfier

 

 

  

doppés de papier sanmon. d
tierLag ontoù8100 *17 & BOWNE, Dellevitls,   
DR,FOWLERS

‘EXTIOF *
“WILD

 
AND ALL SUMMER COMPLAINTS
AND FLUXES OF THE BOWELS IT IS SAFE AND RELIA OR
CHILDREN OR Avira

  

   
Les trains quittent 1 re Bonaventure 1

9.00 A.M, arrivant & Osta: 30 P.Sepa eb IS EM
Le train du matin arréte à Alexandria sen.

lement, si ce nest pour laisser descendre ies
voyageurs venant de divers endroits par la
ligne du trand-Trone. Le train du solr ard.
te à toutes les wdu Canada Atlantique.
oA Thain PARTANT D OTTAWA:

. vant tréal 411.
00 PM. aus saMontréal à ek

1re.B du matin à toutes les s'a-tions iu CanadAe. Letrain du sais‘arrête qu'à Casselman et à Alexandria, surCanada Atlantique,

115 patte auton LA a ra A è 2%a vel
(midi), font le service Focal aller otretour,

MONTREAL ET VALLEYFIELD
Les trains quittent ja rare Monarenture à

9,00 A,M.. arrivant à Yalleytioid à 10.25 A.M,G15 P.M, arrivant à Valleyfelds 7.38 P.M
=Tue guiltent Valleytdeld:

5 arrivant à Mont
disPAIE, amraut a Montréal à in +X
us tableau crosse sera en vigueur lundi

Bureau de la Compagnie, 136 St-lacques
On pont Telephone bell 574

auml se
perver dee uf GameschosesTholeMart Ben35au No 143 rue BaintJacques. Bonaveatare ot

= J. W, DAWSEY,
Agent Général, Montréal,

€.J.8M)
aonGin, des Pass, Ottawa,

E.J.CHAMBERLIN,
Gérant Général, Ottawa.

CHEMIN DB FER

VERMONT|CENT
Départ des trains de Montréai

p BONAVENTURS
A. M.—Train vite -8,30) Lis Wo i.Burro aupe lontpellx, 12.50 p.m., White Rivunction m., loston vis Lowell ThBaronsTame SeIn igattachée aux trains deBoston"40 89022.5 rowsdo Now.Yorktous lay

chen *
Baint-Albaneà 6 pu tæoupork|Elan

Lh um. Tro;
ae NewYork 7 on

¥

 

  

jours (dimanc couple)
rrivan 45 va Worccster Live 7h TA op 108. m, via
Le Badu ow era a —icaendonhuge, bo F tOWles les places

 ere,
Wagons dortoire Wagner de Mont éal à

P,M-—Inen! <rejure 1
=
4.20 85pm’: Grundy sion Rarnton

. M,—Express do nuit tous 1m8 © re (dimanches inclu) ardvant
33 bans & 10.45 pm, Whil
* m,. Manchester ao,a Mm, hieHvarà.. Hoston via lowell 8.30

Sanigh Sopa piuvan: ew- 5
ampton, Holyoke, ringed Nia No
11,408. mM.
Cetrain 20 mocorte à Nash

aF
SasNouvelAnglaterny fer New-Yorkœ

a ageons bul .
silachôsaux traius de Homo 0 Baringo)

four Tor billots, indieatenra
Information, s'adresser aux hotlesLr]

 

« Balmoral et aux bureaux du Urand Trong

Lh.bisa oiiimania No 1 "Fus
A.C. STONE!

Agent des PareagorsaCanada,
WW, CLauMINGS
Anout général des passagers

J W.HOBART, Gérant:
+2 cet. 1881,

INTERCOLONIAL
1900 ARRANGEMENTS DB"B_ 100,

» eireuleron
dimenbesexcepbids Joomme sub ©
Lupus ue ely à 18 gare long

«chemin de ter du Ural,Turc, par ie

    
et tour

de Montreal chague ousrmmebidedirec

Les wagons ’ »
tren wagon du train. Les an.

BU heures w rendant riche excepté
nd “lent y

se oom avant bot à
Les trains ñ 11rendent à Jouroacinationjodinar -
Loa waions du chemin de fer Innches,

entre Montreal ot Halifax sont teroolonias
Teloclriolté o chautf - per la vacsiresrior]To ei
Tous Jes traine ‘cireul *moyen deie Ciroulent d'apesy 1e temp,
Lion billetdirects pouvent être ober

chemin de fer ot en bateau pour tony jag1000
= Bas Saint-Laureutes jug provides
Ines. vinoey

PR les billets de pamage et poutes à
(Bformations enFApport Avesie prix deg 14
“sages, lotauxdu rot on les: Phe
Arbus, Vim wudreaserà

. ue W, RORTNSOx
uu RAgentder parm£ets ire de vice,

Esirons, +4Svante
D, POTTINGER,

Burinten. è
Furean du chemindo for, |190009du,

Moncton, Ne Ba ne sup, Leg,
 

RZALADESD'ESTOMAC
8 09 OYSPEPSIES, GASTRALGIES
Une commission nommée par

l'Académie de Médecine de Paris,
pour étudier les effets du Charbon
de Belloc, a constaté que les
Maux d'estomac, Dyspepsies, Gag-
tralpies, Digestions difficiles ou
douloureuses, Crampes, Aigreurs
Renvois, etc. cessaient après que
ques jours d'usage de ce médica-
ment, soit en Poudre, soit en
Pastilles. D’ordinaire, le bien-être
se fait sentir dès les premières
doses ; l’appélit revient el la conse
tipation si habituelle dans ces
Hialadies disparalt. Les propriétés
antisepliques du Charbon de Belloo
en font un des moyens les plus
sûrs et les plus inofrensifs à
opposer aux maladies infectieuse:
telles quelaDysenterie.la Diarrhée,
la Cholérine, ln Fièvre typhokie,
Le Charbon de Belloc est employé
soit pour prévenir, soit pour
Guérir ces maladies,
Chaque flacon de Poudre et cha

que bolte de Pastilles doivent
porter la signature et le cachet du

oc.

  

Bell
En vente dans toutes tes phare

macles, — Prix: Poudre, Sir.
Pastilies, | fr. Bij.

AVI
 

 

    

     

corporor In. 0 npagnle * Tho Yond unadion

 

  

*COMPGNIE GERERLETRASITLRTIOY

Cart In!
Nova

autres

 

  

   

LIGNE FRANCAISE
NEX-TOns ÆÉ> LE Wine
rat
vues

dotéeNe 44de la Rivière du Nord
Apied de Mortendéeés

LA GABCOUNK, . x
‘Samedi,15 nov. 400.4.3

LA NORMANUE;. Le PM

LA BOURGOGNE, ‘ 1xCo ;Ramad ;
LA CHAMPAGNE Baye " vd

Samed’. $44. & mide
Pricdupassagepour ¢ ewe ,

Première

is
Billets aller et retour

à

peix ute, voisVERTEel,‘Oy ageurs ‘continent ouropoon ou qui one vetent, en prenant ces stoamers,

les

risques
Yoyæger par les cheminsdefet
travorsé* de la Manche tout en

   

et de
qnant usoup d'argent, d’ennul etde temps;

A.FORGET, Agent
Howling Groen, foot of

MONGEMAIS GULVIN oF Ul, ESSFUS déAE
—

“0 à,

LIGNE ALLAN

 

tetres àJone
vapeurs, aves
incom;

force, in vitesse de la LI
nfort : (ls sont pourvus de tous les ag * 108,

mentsinodernsé © ont AI: les traversensleg
vlusrupides

Fa -urs Tonnages  remmandants

 

 

   

Acad.an, © JL Cant, ©, Mylius,
Asayrian 2570 Usp. ohnE
Austrian 2455 Cam

fr nn 1 Capei08 Ayrean
Canadian, 0. oo Gant nop, tout,

Japt.
na Cove & Ene
37M Cant, A. McDou,

socle
fes CaDE Nasa re
2075 Capt. Joun tons
4750 En

Caph W, 8.
Nowiramiinadland 919 ore Votes
Norwegian... Capt. W. Christie.

‘apt. R. H. Hughes
con

Joseph

 

  
Lucerne.
Manitoban
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U0, ARRANGEMENTS D'ETE, (USE
Servicedes vapeursrransportemiles

LIVERPOOL,LONDONDERRY,
QUEBEC ET MONTREAL

 

DR
MONTRÉAL quisso,

17 Bopt. (15 Sept
3% Hoi 85 MoiFadi
38 Oct, |aoe
22 Oct. [38 Oot.
29 Oct. [30 Oct.

i
13 Nov,

Les at fai le vervice
Rirtent 4Montrealto point oeles

ercredis. Les passagers de ère,

quor à Montrial Pet ont Te Paire. mana ven e
charmuppiémen re), après huit houres, la

Le *Parinian * est éclairé à 1n lomière die»
trique dans tous sescompartiments,
4N. L-Le “ riau” ne prendes pas de,

passagers de Montréal ouQuébecLiverpool,
Prixdu passage de Montréal eu Québee

PAR LE 85, PARISIAN

Premiers fei afin oR oI
Guivant I'nmnduagement)

Domestiques, première... …aassutsser|
|PAR LES AUTRES VAPEURS

PrerendEE
@uivant l'aménagement)

Domeetiques, premiers.....................008
PAR TOUS LES VAPEURS

Jer,

 

ws  

   

 

   

 

& retour.
pairepone falierk

Les vapeurs dela
LIGNE DE GLANGOW, QUEBEC m1

MONTREAL
De Partiront comme suit: De

Glasgow Lex veut

he
11 Sept.

4583 Oot
# Oct.
11 Oct,
oct
Oct.
Ces

«<b allani

Ligne de Liverpool,Quessetous, Batefje Liverpo
Jean, Mnlifax, et Baltimore, faisant.

1e service des malles,
Partiront commto suit:

D'Haiisax, vin St-Jean de Terreneuve,
pour Liverpeal

sont donnée à Liverpool, Glasgow aux

PresEVEIVIS est parles présentes « ‘ane n EN vhoinisdefee du Ce . *demande dora aciremee à In lature 16 Unix Dour us Jus Durie de AngiotorreHo ta provinea do Québ8 wa iBdinine seme

|

ect 1 vd.
«ion, aux fins quan Acte soil 11M: pear In. Pour taux du fret, du passage où tous

italia, D'AÂFSE-GE à (vus ive Agente

 

  Trust & Fideuty Comproy.” AY nutorian. autoriixauu à
i l'agir conso tidel-comminan: .fen ramear atendut prere plaALLAN,

i ren, coneteuire olvotes do Rareté otd'entrrprendrepsmmc0] tueCunniuie, Minteih
fouten aperations Gunncléfos st l'agence en 13 Beptambre 180.
la cite de Montréal. ï

Montréal, £2 octobre 1880, 14,{rEvy ll
Mc AduBd ob PRprimee ”»

ume, ou Uh,Nie Meurden : re deve cut HAA à colon

THGquee de LIGNE
ï pour le SentEncrow \

[
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